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 Bien placer son bac roulant pour les collectes

o Placez le bac la veille de la collecte, les roues vers la résidence.  
 Les bacs ne doivent pas empiéter sur la voie publique;

o Dégagement minimal de 3 pieds (1 mètre) autour du bac. Attention de ne  
 pas coller le bac près d’un autre bac, d’un muret, poteau ou banc de neige;

o Fermez le couvercle;

o En hiver : déglacez votre bac et consultez les médias lors de tempête  
 pour être avisés des possibles changements à la collecte.
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Lire. 
Découvrir. 
Partager. 

L’information régionale en temps réel, partout, tout le temps, c’est 

MAINTENANT POSSIBLE! 

Bienvenue dans l’ère moderne de l’information

Téléchargez notre nouvelle application pour iPhone et 
Android d’ici le 25 février 2024, et vous pourriez gagner l’un 
des deux bons d’épicerie de 500$ off erts par le 
Marché Tradition de Forestville et Intermarché 
Tremblay-Laurencelle des Escoumins

POUR TÉLÉCHARGER, RENDEZ-VOUS SUR

Courez la chance 

DE GAGNER

D’ÉPICERIE

Courez la chance 

DE GAGNER

D’ÉPICERIE500$500$

Règlements du concours sur notre site web

Alimentation JL
2, 1re Avenue, Forestville | 418 587-6969

Alimentation Tremblay-Laurencelle

259, route 138, Les Escoumins | 418 233-2774
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Ils sont de plus en plus nombreux 
à fréquenter la Haute-Côte-Nord 
pour notre or blanc occasionnant 
une augmentation des opérations 
de sauvetage par les pompiers. 
Plus de sauvetages signifient un 
plus grand besoin en équipements.

Johannie Gaudreault

Quand les pompiers reçoivent un 
appel d’urgence pour un sauvetage 
en forêt, hiver comme été, ils doivent 
disposer de l’équipement adéquat 
pour intervenir. C’est pourquoi l’En-
tente intermunicipale en incendie 
demande une deuxième unité de 
sauvetage, qui serait localisée aux 
Escoumins.

Actuellement, une seule unité de 
sauvetage est à la disposition des 
pompiers et elle est située à la 
caserne de Forestville. De Colom-
bier aux Bergeronnes, les délais 
peuvent s’allonger rapidement. 

« Nos équipes de pompiers font 
des interventions de recherche et 
de sauvetage sur l’ensemble de la 
Haute-Côte-Nord. On comprend 
qu’il y a des territoires forestiers, 
il y a des sentiers et des milieux 
plus isolés que d’autres », ajoute la 
mairesse de Forestville, Micheline 
Anctil, aussi présidente de l’Entente 
intermunicipale en incendie. 

Afin d’assurer sa capacité d’inter-
vention, le regroupement dépose 
un projet au ministère des Affaires 
municipales et de l’Habitation pour 
« l’achat d’un équipement qui serait 
localisé davantage du côté des 
Escoumins », dévoile l’élue. 

« Nous avons l’unité de sauvetage ici 
à Forestville, mais nous n’en avons 
qu’une. Il y a de plus en plus aussi 
d’utilisateurs, avec les monts Valins 
l’hiver du côté des Escoumins. 
On a deux grands territoires dans 
l’arrière-pays à couvrir et on a juste 
une unité de sauvetage », déplore 
Mme Anctil. 

Cette unité peut être déployée en 
tout temps sur l’ensemble du ter-
ritoire, mais non sans délais. « On 
sait que dans les interventions d’ur-
gence, les délais sont précieux et les 
minutes comptent » laisse tomber la 
présidente. 

Composition

L’unité de sauvetage est une 
remorque fermée qui contient tous 
les équipements nécessaires à 
une opération de recherche ou de 
sauvetage, selon les saisons. Par 

exemple, pour l’hiver, on y dispose 
deux motoneiges ainsi que des 
habits adéquats pour intervenir. 

« Nos pompiers, quand ils partent en 
expédition, il faut qu’ils soient bien 
habillés. C’est le casque, les gants, 
c’est tout », précise Micheline Anctil. 

Au printemps, les motoneiges sont 
entreposées dans les casernes pour 
faire place à deux véhicules tout 
terrain avec d’autres types de vête-
ments adéquats. 

Si l’Entente intermunicipale en 
incendie obtient l’aide financière 
demandée pour son projet, la deu-
xième unité de sauvetage sera com-
posée du même matériel. 

« On refait le même équipement 
qu’on va disposer du côté ouest », 
confirme la mairesse qui divulgue 
que les coûts sont estimés à près de 
140 000 $. 

L’an dernier, les pompiers ont dû 
réaliser une douzaine de sauvetages 
dans chaque secteur du territoire, 
soit à l’est et à l’ouest. Cette année, 
durant le temps des Fêtes, l’unité de 
sauvetage a servi à trois reprises aux 
Escoumins. 

« Il n’y avait pas beaucoup de neige 
dans le coin de Forestville, ce qui a 
aidé à limiter le nombre de sauve-
tages. Mais, on voit vraiment une 
augmentation depuis les deux-trois 
dernières années », fait savoir le 
directeur de l’Entente intermunici-
pale en incendie, Martin Bouchard. 

Une deuxième unité de sauvetage pourrait s’ajouter aux Escoumins, si la demande d’aide financière est acceptée.  Photo Johannie Gaudreault

Plus de sauvetages, plus d’équipements

(JG) Pour les sauvetages hivernaux en forêt, les pompiers ont également 
besoin d’un traîneau d’évacuation facilitant le transport des victimes. L’En-
tente intermunicipale en incendie de la Haute-Côte-Nord en possède 
maintenant deux grâce à un don du Club de motoneige Les Exploreurs de 
Longue-Rive. 

Depuis la semaine dernière, un nouveau traîneau est à la disposition des 
sauveteurs. D’une valeur de 20 000 $ (lorsqu’il a été acheté à l’époque), cet 
équipement spécialisé vient bonifier l’unité de sauvetage du regroupement 
des municipalités. 

«  C’est un beau partenariat au bénéfice de l’ensemble des citoyens de la 
Haute-Côte-Nord », se réjouit la présidente de l’Entente intermunicipale en 
incendie, Micheline Anctil. 

« On est en train de le sécuriser au niveau de l’attache. Il va être dans l’équi-
pement de l’équipe de sauvetage, prêt à intervenir », ajoute-t-elle. 

Selon le conseiller Carol Girard, originaire de Longue-Rive, le Club de moto-
neige Les Exploreurs s’était procuré ce traîneau avant l’existence de l’Entente 
intermunicipale en incendie. Les premiers répondants devaient pouvoir réa-
liser des opérations de sauvetage. Maintenant, il n’y avait plus de besoins. 

Un traîneau d’évacuation s’ajoute
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Joints par téléphone, les présidents 
des deux caisses, Serge Hovington 
et Jean-Maurice Tremblay, font 
preuve de transparence. « On est 
en train de se parler. C’est un projet 
embryonnaire. Si c’est pour aller plus 
loin, on va aller vers les membres », 
confirment-ils au Journal Haute-
Côte-Nord. 

La principale motivation, selon 
M.  Hovington, est « la pérennité de 
nos caisses ». « On veut être là dans 
15 ans, clame-t-il. On veut continuer 
à ristourner comme on le fait à coup 
de centaines de milliers de dollars 
par année. La Haute-Côte-Nord 
n’a pas de grosses industries qui 
peuvent financier des initiatives du 
milieu. Nous, on peut le faire et on 
veut continuer à le faire. »

Une rencontre s’est tenue au début 
janvier et une autre est prévue en 
février. La question à laquelle les ins-
titutions veulent répondre  : « est-ce 
que ce serait avantageux pour les 
membres ? »

« Si on fusionne, qu’est-ce que ça 
donnerait comme chiffres ? C’est 
ce que la Fédération [des caisses 
Desjardins du Québec] analyse pour 
nous », témoignent les deux béné-
voles, qui prennent à cœur l’intérêt 
des membres qu’ils représentent. 

De l’avis du président de l’institution 
du secteur ouest, il y a une économie 
à faire. « En ce moment, on paye des 
frais en double. Il faut déterminer les 
points positifs et négatifs d’une telle 
fusion pour ensuite présenter ça 
aux membres. C’est eux qui auront 
le dernier mot », explique Serge 
Hovington. 

De son côté, M. Tremblay croit que 
c’est le rôle des administrateurs de 
la caisse de se positionner sur un 
projet de cette envergure. « Il faut 
penser à protéger nos membres et 
nos employés. Si on veut être meil-
leure, il faut être plus forte », ajoute-
t-il. 

Pas de pertes d’emploi

Le scénario qui fait présentement 
l’objet de discussions n’inclut pas 
de pertes d’emploi. Au contraire, il 
permettrait d’offrir des postes plus 
intéressants, selon Serge Hovington 
et Jean-Maurice Tremblay. 

« On ne se le cachera pas qu’en 
région éloignée, on a de la difficulté 
à recruter des gens expérimentés. 
En fusionnant, on aurait besoin d’un 
seul directeur général, un poste 
qu’on a de la misère à combler. Ils 
sont par intérim en ce moment et 
il faut sans cesse renouveler les 
contrats », soutient le président de 
la Caisse Desjardins du Saguenay–
Saint-Laurent. 

De plus, de nouvelles fonctions 
pourraient être créées comme celle 
de directeur financier. « Présente-
ment, on n’en a pas dans nos deux 
caisses, mais avec la fusion, on pour-
rait en avoir un. Ce sera bon pour les 
employés puisqu’il pourra y avoir 
des emplois plus alléchants », ren-
chérit l’entrepreneur tadoussacien. 

Les départs à la retraite font aussi 
partie des enjeux qui entrent en ligne 
de compte. « Il faut s’assurer d’être 
attrayantes, d’offrir de bons salaires 
et des perspectives d’avenir », ajoute 
M. Hovington, qui croit que la fusion 
permettrait aussi d’éviter les bris de 
services.

« Les quatre points de service res-
teraient ouverts, mais les employés 
auraient accès à tous les dossiers. 
Ce serait donc possible de cotiser à 
son REER ou d’obtenir des conseils 
à distance par Teams, par exemple », 
illustre-t-il. 

Les étoiles sont alignées

Ce n’est pas la première fois que des 
discussions sont amorcées quant à 
une possible union des deux caisses 
de la Haute-Côte-Nord. Mais, c’est la 
première fois que les étoiles sont aussi 
bien alignées. 

« Les deux caisses vont bien. On est 
toutes les deux rentables. Ça fait 
plusieurs années qu’on se parlait, 
mais c’était moins intéressant quand 
Forestville allait moins bien. Les 
étoiles n’étaient pas alignées. Peut-
être qu’aujourd’hui, on est rendu là », 
fait-il savoir. 

Serge Hovington ne veut pas trop faire 
attendre le projet non plus. « Quand ils 
ont fermé les points de service des 
petites municipalités pour les regrou-
per avec Forestville, ils avaient peut-
être trop attendu. Il ne faut pas que ça 
fasse la même chose. »

Jean-Maurice Tremblay croit qu’il 
est possible d’instaurer un projet 
gagnant-gagnant pour les deux insti-
tutions. « C’est toujours les membres 
qui décident. Nous, on propose », 
laisse-t-il tomber. 

« On n’est pas fermé à une fusion. Il 
faut qu’on se donne une vision. Où 
est-ce qu’on veut être dans les cinq 
prochaines années ? On est proactif 
là-dedans. Plus on est gros, plus 
on est fort et ce sera mieux pour les 
carrières », poursuit le président de 
la caisse située à Forestville précisant 
que c’est un « long processus » qui est 
enclenché. 

Les deux institutions Desjardins de la Haute-Côte-Nord redonnent plusieurs centaines de 
milliers de dollars au milieu annuellement. Sur cette photo, on aperçoit les deux présidents des 
caisses, Jean-Maurice Tremblay et Serge Hovington tenant un chèque pour la Maison Gilles-
Carle de Longue-Rive. Photo archives

Fusion envisagée entre les deux caisses
La Caisse Desjardins du Centre de la Haute-Côte-Nord et la Caisse Desjardins 
du Saguenay–Saint-Laurent pourraient ne faire qu’une dans un avenir pas si 
lointain. Un projet de fusion, toujours embryonnaire, plane au-dessus des 
deux institutions financières de la Haute-Côte-Nord. 

Johannie Gaudreault
jgaudreault@journalhcn.com

38, route 138 ouest, Forestville, G0T 1E0
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Le siège social de la Caisse Desjardins du Saguenay–Saint-Laurent situé aux Escoumins pourrait devenir le siège social de la nouvelle caisse, mais rien n’est encore décidé. Photo Renaud Cyr

(JG) À Forestville, une autre décision s’imposait 
dernièrement à la Caisse Desjardins du Centre 
de la Haute-Côte-Nord. Le 18 janvier, on a pro-
cédé à l’enlèvement d’un des deux guichets 
automatiques. 

«  Après avoir analysé les fréquentations, on 
a décidé qu’il valait mieux l’enlever. Ça coûte 
de l’argent de garder un guichet comme ça. 
On y est allé selon l’achalandage », dévoile le 
président Jean-Maurice Tremblay ajoutant que 
les services électroniques sont de plus en plus 
populaires. 

«  Ça fait partie d’une saine gestion de notre 
caisse », témoigne-t-il. 

Un seul guichet peut donc être utilisé par les 
membres en dehors des heures d’ouverture du 
service à la clientèle. Il est possible d’y effectuer 
presque toutes les transactions courantes, que 
ce soit les dépôts et les retraits, notamment. 

Il ne reste plus qu’un seul guichet automatique à la Caisse 
Desjardins du Centre de la Haute-Côte-Nord. Photo Johannie 
Gaudreault

Plus qu’un guichet
(JG) Comme le mentionnent MM. 
Hovington et Tremblay, «  rien n’est 
décidé  » pour l’instant en ce qui 
concerne la réalisation ou non de la 
fusion. Quelques étapes sont encore à 
venir avant que le projet se concrétise. 

D’abord, les deux institutions financières 
recevront l’analyse des chiffres par la 
Fédération des caisses du Québec en 
février. Par la suite, le projet sera discuté 
en séance du conseil d’administration. 

Finalement, si ce mariage s’avère 
intéressant, une assemblée spéciale 
sera organisée pour le présenter aux 
membres. « On veut être transparent. Ce 
seront eux qui auront le dernier mot  » 
de répéter Serge Hovington. «  L’intérêt 
de nos membres va toujours primer  », 
conclut son confrère du secteur est. 

Étapes à venir

COLOMBIER
- Épicerie Francis Dion
- Hôtel de ville
- Boîte postale Ilets Jérémie
- Boîte postale Cap Colombier

ST-MARC-DE-LATOUR
- 400, route 138
- Boîte postale Église

FORESTVILLE
- Hôtel de ville  
- Dépanneur du Parc 
- Marché Tradition
- Provigo, Martin Lapierre
- Pharmacie Brunet

PORTNEUF-SUR-MER
- Dépanneur Halte 138
- Bureau municipal

LES ESCOUMINS
- Station-service Ultramar
- Intermarché, 
 Tremblay-Laurencelle
- Dépanneur Chamberland
- Dépanneur Essipit

LONGUE-RIVE
- Alimentation JMDS
- Bureau municipal

LES BERGERONNES
- Marché Richelieu
- Hall d’entrée guichet et 
 salle de quille

SACRÉ-CŒUR
- Intermarché, 
 Épicerie Hovington
- Hôtel Motel Le Coronet

TADOUSSAC
- Intermarché, Épicerie Côté
- Épicerie madame Ida Lavoie
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De passage aux Escoumins 
les 18 et 19  janvier, la 
ministre Kateri Champagne 
Jourdain s’est dite impres-
sionnée par la synergie qui 
règne entre la Municipalité 
des Escoumins et la commu-
nauté innue voisine, Essipit. 

Renaud Cyr

Plus précisément, l’élue res-
ponsable de la Côte-Nord 
a été inspirée par le projet 
de réfection de l’aréna des 
Escoumins, soumis conjoin-
tement par l’instance muni-
cipale et la Première Nation.

La première femme innue 
élue à l’Assemblée natio-
nale du Québec a été mise 
au parfum des dévelop-
pements concernant le 
projet de remplacement 
du système de réfrigération 
désuet de l’infrastructure 
escouminoise.

« Je n’ai pu que constater 
une fois de plus la mer-
veilleuse relation que vous 
avez développée », s’est-elle 
réjouie faisant référence aux 
deux représentants poli-
tiques, André Desrosiers et 
Martin Dufour.

Kateri Champagne Jourdain 
a évoqué l’existence d’un 
passé pas si lointain qui 
était plus « difficile » entre les 
deux communautés.

« Je veux souligner ce que 
vous faites tous les deux 
pour votre région et votre 
communauté », a-t-elle ren-
chéri lors de sa conférence 
organisée par la Chambre 
de commerce de la Haute-
Côte-Nord.

La ministre a parlé du devoir 
qu’elle se fait, depuis le 
début de son mandat en 
2022, de parler de concer-

tation lorsqu’elle effectue 
des visites dans sa circons-
cription et sur le reste de la 
Côte-Nord.

« Plus que jamais on doit 
parler d’une même voix, on 
doit travailler ensemble et 
faire avancer nos projets, et 
c’est ce que vous faites », a-t-
elle lancé.

« On va vous regarder aller, 
a-t-elle ajouté avec le sourire. 
Vous allez être un exemple 
pour la Côte-Nord. »

Suivi des dossiers

La conférencière invitée a pu 
« faire le tour » des dossiers 
qui sont importants pour 
l’économie de la région lors 
de sa visite du 18 janvier.

Parmi les défis à relever, on 
constate les logements pour 
aînés, la pénurie de main-
d’œuvre, le déclin démogra-
phique et la saisonnalité de 
certaines entreprises impor-
tantes.

La ministre a assuré égale-
ment travailler à l’améliora-
tion des routes  138 et 172 
en plus d’aborder le projet 
de construction d’un pont 
sur la rivière Saguenay.

« C’est sûr qu’on a parlé du 
pont », a-t-elle mentionné 
avec un brin d’humour.

Somme toute, la ministre 
confirme avoir eu « de bons 
échanges » quant aux pro-
jets de fond qui marqueront 
le paysage politique et éco-
nomique de toute la Côte-
Nord dans les prochaines 
années.

Enchaîner les rencontres

La soirée réseautage de 
la Chambre de commerce 
de la Haute-Côte-Nord 
(CCHCN) a été l’aboutis-
sement de la journée de 
visites et de rencontres de la 
ministre de l’Emploi.

Elle a commencé son séjour 
en visitant les installations 
de Boisaco à Sacré-Cœur, 
une opportunité pour 
« comprendre ce que font 
nos entreprises chez nous », 

a-t-elle laissé entendre dans 
son allocution d’ouverture.

« Les entreprises sont le 
cœur de nos milieux, font tra-
vailler nos gens et amènent 
un dynamisme économique 
dans nos régions », a pour-
suivi la ministre, en les 
remerciant finalement du 
« bel accueil » reçu.

Elle a ensuite enfilé les ren-
contres jusqu’au cocktail en 
début de soirée, accueillie 
par la direction générale de 
la CCHCN, de son conseil 
d’administration et des 
principaux représentants 
des milieux d’affaires et des 
différents paliers de gouver-
nance.

Kateri Champagne-Jourdain, députée de Duplessis, ministre de l’Emploi et 
ministre responsable de la région de la Côte-Nord, était en visite en Haute-
Côte-Nord. Photo Renaud Cyr

Kateri Champagne Jourdain en pleine discussion avec Bastien Deschênes 
du Groupe Boisaco. Photo Facebook

Projet de réfection de l’aréna des Escoumins

« Un exemple pour 
la Côte-Nord »

EN BREF

Plan d’aménagement révisé
(RC) La municipalité des Bergeronnes se prépare 
à élaborer plus en profondeur un plan d’aména-
gement du territoire afin d’identifier les zones 
de construction avec et sans restrictions. La 
mairesse Nathalie Ross affirme que le conseil se 
réunira durant le mois de janvier afin d’évaluer 
les possibilités et préparer une stratégie d’amé-
nagement. « Ce sera à nous de voir si on veut 
implanter des types d’habitation comme les mini-
maisons, les maisons en conteneurs ou une coo-
pérative d’habitation », a annoncé Nathalie Ross. 

Ancien bâtiment de la caisse 
des Bergeronnes
(RC) La municipalité est en attente du plan de 
santé de ses bâtiments, dont la réception est atten-
due cette semaine. Elle aura donc l’heure juste 
sur la condition de l’ancien bâtiment de la Caisse 
populaire Desjardins « Quand on l’aura, le conseil 
va se pencher sur la suite des choses », a annoncé 
la mairesse. Bien qu’il n’y ait pas encore de projet 
bien défini pour l’instant, « tout est sur la table », 
a-t-elle poursuivi. « On sait qu’il faudra prendre 
une décision pour le futur de la bâtisse, et on va 
rester à l’affût des programmes gouvernementaux 
pour être capable d’être accepté lorsqu’ils vont 
sortir », a-t-elle conclu.

Aide aux organismes
(JG) La Ville de Forestville a octroyé trois aides 
financières à des organismes de son territoire, 
lors de la séance municipale tenue le 16 janvier. 
D’abord, elle a remis une somme de 200 $ au 
Centre d’action bénévole Le Nordest pour le 
projet de soupe populaire. La FADOQ Côte-Nord 
a mis la main sur 200 $ pour la tenue des jeux des 
aînés à Forestville. Finalement, le projet IMPACT 
sera de retour cette année. Visant à sensibiliser les 
jeunes de secondaire 5 aux dangers de la vitesse, 
des messages textes au volant et de la conduite 
avec les facultés affaiblies, il bénéficiera de la 
glace du Complexe Guy-Ouellet ainsi que de 
l’aide technique des employés. 
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Ce n’était pas les sourires qui man-
quaient lors de l’annonce de l’en-
tente de 1 205 076  $ entre Québec 
et la MRC de La Haute-Côte-Nord le 
19 janvier aux Escoumins.

Renaud Cyr

La ministre responsable de la région 
de la Côte-Nord, Kateri Champagne 
Jourdain, et le député de René-Lé-
vesque, Yves Montigny, ont annoncé 
la concrétisation de cette entente qui 
permettra de développer l’attrait tou-
ristique de la région.

Elle prévoit l’ajout de nouveaux ser-
vices et de nouvelles activités en plus 
de bonifier celles déjà existantes.

L’apport du ministère des Affaires 
municipales et de l’Habitation s’élève 
à 1 004 230 $ et provient du volet Pro-

jets « Signature innovation » des MRC 
du Fonds régions et ruralité (FRR).

La participation de la MRC de la 
Haute-Côte-Nord totalise quant à 
elle 200 846 $.

L’eau et la forêt

Les thèmes centraux qui seront déve-
loppés pour cette nouvelle enve-
loppe seront l’eau et la forêt.

« Chaque fois que je parcours notre 
région, je me fais un devoir de répé-
ter que je retombe en amour avec 
cette belle et grande région qui est 
chez nous, dont l’immensité du terri-
toire est incroyable », a décrit Kateri 
Champagne Jourdain.

« Nos collègues à Yves et moi à 
l’Assemblée nationale sont toujours 

subjugués par les beaux clichés que 
l’on peut leur soumettre », a-t-elle 
poursuivi.

Désignée comme la « porte d’entrée 
de la Côte-Nord », la Haute-Côte-
Nord ne manque pas d’eau ni de 
forêt, qui seront au cœur de l’offre 
touristique mise de l’avant par les dif-
férents projets soumis dans le cadre 
de cette entente.

La ministre responsable de la région 
de la Côte-Nord a mentionné vouloir 
« accroître l’activité économique liée 
au tourisme », et doter la région d’un 
« positionnement percutant et fort 
auprès des gens » qui la visitent.

« Il y a des milliers de touristes de 
partout qui arrivent à Tadoussac 
chaque été, et c’est pourquoi on doit 
absolument se donner les moyens de 
les attirer davantage vers l’est, car il y 
a des choses à voir et à découvrir tout 
le long de la côte », a-t-elle soutenu.

Au rendez-vous dès le printemps

Micheline Anctil, préfète de la MRC 
de La Haute-Côte-Nord, a affirmé 
que les entreprises et organismes 
pourraient soumettre leur projet au 
courant des prochaines semaines 
grâce à l’adoption du cadre de ges-
tion.

Les critères d’admission ainsi que les 
sommes maximales par projet seront 
déterminés par ce cadre de gestion, 
qui permettra au comité de sélection 
de décider de la validité des initia-
tives soumises.

« On va laisser à chaque entreprise 
et organisme le soin de nous dire 
comment ils vont utiliser cet argent-là 

pour aller plus loin », a laissé entendre 
la ministre.

Pour Micheline Anctil, l’annonce et 
l’application de l’entente tombent 
à un moment opportun pour les 
entreprises et organismes souhaitant 
soumettre une demande.

« C’est un bon moment pour penser 
à un projet étant donné que nous 
sommes dans la période hivernale. 
Les entreprises pourront être au ren-
dez-vous dès le printemps et l’été », 
a-t-elle indiqué.

Un immense terrain de jeu

Pour les deux élues, il s’agit d’un 
« beau moment » pour faire découvrir 
l’offre touristique de la Haute-Côte-
Nord au reste de la province et au 
reste du monde.

« Nos entreprises touristiques 
viennent de vivre des années difficiles 
et avec la recrudescence de l’intérêt 
des Québécois pour les régions, c’est 
un beau moment pour faire découvrir 
notre offre touristique », a observé la 
préfète.

« Nous avons un immense et un 
magnifique terrain de jeu qui ne 
demande qu’à être mis en valeur, 
ainsi qu’une situation géographique 
privilégiée », a-t-elle ajouté.

« Les élus locaux ont travaillé fort pour 
que ce projet voie le jour », a annoncé 
Kateri Champagne Jourdain.

Le volet  3 du FRR « donne vraiment 
des leviers financiers nécessaires au 
milieu pour donner vie à des projets 
novateurs, qui sont adaptés aux réali-
tés du terrain », a-t-elle conclu.

Les entreprises et organismes touristiques pour développer de nouveaux projets ou consolider ceux déjà existants.  Photo Johannie Gaudreault

Kateri Champagne Jourdain, Micheline Anctil et Yves Montigny ont annoncé la nouvelle 
entente le 19 janvier dans les bureaux de la MRC de La Haute-Côte-Nord. Photo Renaud Cyr

MRC de La Haute-Côte-Nord

1,2 M$ pour le  
développement touristique
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À l’occasion de son 50e  anniversaire, 
la FADOQ Côte-Nord lance un tout 
nouveau prix de reconnaissance aux 
bénévoles, le Prix Angèle-Bouchard.

Johannie Gaudreault

Cette initiative fait suite au décès de 
la Forestvilloise Angèle Bouchard 
en 2020 à l’âge de 73  ans, qui était 
membre du conseil d’administration de 
la FADOQ — RCN.

Il s’agit d’un hommage à « son implica-
tion, son entraide, son dévouement et 
le goût d’accompagner les aînés dans 
une qualité de vie saine. Ce prix pourra 
faire rayonner tous les bénévoles à leur 
juste valeur », estime la FADOQ Côte-
Nord.

Chaque club de la Côte-Nord est 
donc invité à nommer un bénévole 
qui pourra participer à ce nouveau 
concours. Le Prix Angèle-Bouchard est 
décerné aux bénévoles œuvrant dans 
l’ensemble des occupations des clubs 
soit : conseil d’administration, activités, 
loisirs, événements, etc. « Afin de remercier la globalité des 

personnes travaillant pour la FADOQ, il 
est important de reconnaître leur impli-
cation et en témoigner », mentionne 
Claudine Emond, directrice générale 
de la FADOQ Côte-Nord.

Cinq candidatures seront sélectionnées 
comme finalistes, soit une par territoire 
(Tadoussac, Forestville, Baie-Comeau, 
Sept-Îles et Havre-St-Pierre). 

« Nous procéderons au hasard, a fait 
savoir Mme  Emond lors du 5 à 7 de 
dévoilement organisé à Forestville le 
19 janvier. Tous les bénévoles méritent 
de gagner, il n’y en a pas un qui le 
mérite plus qu’un autre. »

Les nominations seront dévoilées au 
30e des Jeux régionaux de la FADOQ-
RCN et celui du premier lauréat du tro-
phée Angèle-Bouchard sera annoncé 
lors du Gala du 50e de l’organisation, 
soit le 1er juin.

« L’implication de ces personnes est 
plus qu’essentielle à la survie des clubs. 
Je les invite tous à soumettre un candi-
dat à ce concours prestigieux », ajoute 
Toussaint Richard, président de l’orga-
nisme nord-côtier.

Mentionnons que le Prix Angèle-Bou-
chard sera reconduit et ne se limitera 
pas à cette année. « Est-ce que ce sera 
annuel ou aux deux ans ? Le comité 
se penche là-dessus », a dévoilé 
Mme Emond. 

La famille d’Angèle Bouchard était très émue par le lancement de ce nouveau prix. On aperçoit Claire 
Boulianne, Christine Harvey, Régis Harvey, Dominic Harvey et sa conjointe, Chantal Pelchat.   Photo 
Johannie Gaudreault

La directrice générale de la FADOQ Côte-Nord, 
Claudine Emond. Photo Johannie Gaudreault

FADOQ Côte-Nord

Un nouveau prix en hommage à 
Angèle Bouchard

Une grande 
dame
(JG) Native du Sague-
n a y – L a c -S a i n t -J e a n , 
Angèle Bouchard a 
œuvré dans le domaine 
de l’enseignement. Elle a 
toujours été active et ses 
implications sont si nom-
breuses qu’il est impos-
sible de les énumérer. 

«  Mme Angèle était 
reconnue pour être 
extrêmement généreuse 
de son temps, toujours 
disponible  », a raconté 
Claire Boulianne, qui la 
connaissait très bien. 

Plaisir de lire, Associa-
tion des retraités de 
l’enseignement, table 
régionale de concer-
tation des aînés de la 
Côte-Nord, FADOQ 
Côte-Nord, Centre des 
femmes de Forestville, 
église de Forestville, 
voici quelques orga-
nismes qui ont bénéficié 
de son temps. 

Touché par cette ini-
tiative, le mari de Mme 
Bouchard, Régis Harvey 
est resté sans mot après 
l’hommage rendu à celle 
qu’il a mariée. « Elle me 
manque encore  », a-t-il 
murmuré au Journal 
Haute-Côte-Nord, peine 
à contenir ses larmes. 

Si la bénévole de longue 
date a marqué la com-
munauté par ses enga-
gements, elle a aussi été 
une source d’inspiration 
pour ses deux enfants, 
Christine et Dominic, et 
tous ses proches. Angèle 
Bouchard continuera 
d’inspirer... 

Ensemble,  
transformons  
vos rêves en  
réalité.

De la planification de votre retraite à l’achat d’une 
propriété, en passant par l’éducation de vos enfants 
et plus encore, nous sommes là pour vous conseiller et 
vous aider à protéger vos projets de vie.

AccèsConseil.  
C’est nous, c’est vous. 1 833 320-0444 | accesconseil.com
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Quelques cabanes à pêche sont 
installées sur la rivière Laval. Avec 
les températures élevées du mois de 
décembre, la glace a été plus longue à 
se former. Photo Johannie Gaudreault

Alors que certains citoyens ont 
questionné la pertinence des coûts 
demandés aux pêcheurs qui s’ins-
tallent sur la rivière Laval à Forestville 
pour la période hivernale, la mairesse 
Micheline Anctil a remis les pendules 
à l’heure. 

Johannie Gaudreault

« J’ai reçu beaucoup de questionne-
ments par rapport au coût de notre 
règlement, de notre protocole », 
a-t-elle fait savoir lors de la séance 
municipale du 16 janvier. 

Les utilisateurs de la rivière Laval 
doivent, dans un premier temps, 
remettre un dépôt de 200  $ pour 
obtenir le permis nécessaire à leur 
installation. Ce dépôt est « rembour-
sable à la fi n de la saison lorsqu’ils 
viennent reporter leur permis », a 
expliqué Mme Anctil. 

« Ce que nous devons nous assurer, 
c’est qu’ils ont bien ramassé tous 
leurs effets et surtout leur cabane à 
pêche », a-t-elle poursuivi puisqu’au 
fi l des années, des cabanes à pêche 
étaient laissées à l’abandon sur le 
long de la route 138 dans le station-

nement et même sur la rivière. 

« C’est la Ville qui devait en disposer, 
ce qui veut dire des employés des 
travaux publics avec les camions en 
plus de payer à l’écocentre. On veut 
s’assurer que les gens sont respon-
sables de leur cabane et ont intérêt à 
ce qu’on leur rembourse leur 200 $ », 
a témoigné l’élue. 

Notons d’ailleurs qu’à la fi n de la 
saison 2023, aucune cabane à pêche 
n’a été abandonnée, ce qui est un 
succès en soi pour l’organisation 
municipale. 

Permis d’utilisation

Les amateurs de pêche à l’éperlan 
doivent aussi débourser 50  $ pour 
un permis d’utilisation, qui ne leur 
est pas remboursé à la fi n de saison. 
Celui-ci fait partie intégrante de la for-
mule utilisateur-payeur qui avait été 
élaborée l’an dernier avec un groupe 
d’utilisateurs de la rivière Laval. 

Depuis la rencontre de l’année der-
nière, qui a donné le mandat à la Ville 
de Forestville d’encadrer la pêche 
blanche sur la rivière Laval par le biais 

d’un règlement, l’instance municipale 
assume des coûts en lien avec cette 
activité hivernale. 

« C’est la Ville qui passe le contrat et 
qui s’occupe du déneigement. L’an-
née dernière, aussi, à la demande des 
utilisateurs, on a fait faire un grand 
panneau pour affi cher la réglemen-
tation applicable », a rappelé la mai-
resse. 

La politique demande également une 
inspection des lieux. « Il faut se dépla-
cer pour voir si les gens respectent le 
permis, si les constructions qui sont 
sur la rivière sont conformes et si le 

tout se fait en sécurité », a divulgué 
Micheline Anctil. 

Les coûts estimés s’élèvent donc à 
2 400 $ annuellement. En 2023, 29 uti-
lisateurs se sont procuré un permis au 
coût de 50  $, ce qui a rapporté une 
somme totale de 1 450 $ à la Ville. 

« La différence, c’est la Ville, dans 
son budget, qui l’assume. Mais il y 
a une contribution des utilisateurs. 
Il n’appartient pas à l’ensemble des 
contribuables de payer la totalité de 
la facture pour une gratuité totale », a 
estimé Mme Anctil.

Pêche blanche sur la rivière Laval

Un dépôt de 200 $ questionné 

Le maintien de 
l’activité dans

 votre village vous 
interpelle ?Nous avons peut-

être ce qu’il vous
faut pour aller de 

l’avant!

LE PROGRAMME 
DE SOUTIEN À LA
 VITALISATION, 
TU CONNAIS?

Ce sont des subventions
disponibles pour vos 

projets innovants, pour 
dynamiser votre 
milieu et votre 

qualité de vie en 
Haute-Côte-Nord.

TYPES DE PROJETS ADMISSIBLES : 
• Diversifi cation économique
• Tourisme
• Culture
• Loisirs 
• Infrastructures
• Services de proximité
• Services sociaux
• Environnement
• Habitation (pour certains types de projets 
 seulement et/ou conditionnel à l’adoption
 d’un règlement municipal)

ORGANISMES ADMISSIBLES : 
• Municipalités
• Organismes à but non lucratif
• Coopératives et entreprises d’économie 
 sociale
• Organismes des milieux de l’éducation
• Entreprises privées

Pour toute information :
Simon Godin-Bilodeau

Conseiller à la vitalisation municipale 
MRC La Haute-Côte-Nord

418 233-2102 #230
simon.godin-bilodeau@mrchcn.qc.ca

FINANCEMENT ALLANT 

JUSQU’À 100 000 $

Projet 
régional? 

Un bel 
avantage!
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« Pour avoir de la glace mur à mur, il faut 
que les 4 mois de l’hiver soient froids. »

 —Peter Galbraith

Pour un cinquième hiver 
consécutif, le couvert de 
glace tarde à se former 
dans les eaux du fleuve, 
de l’estuaire et du golfe du 
Saint-Laurent. Si la situation 
facilite la vie aux naviga-
teurs, elle n’est pas sans 
conséquence notamment 
pour la vie marine. 

Emelie Bernier Initiative de 
journalisme local

Peter Galbraith est cher-
cheur associé à l’Institut 
Maurice-Lamontagne de 
Rimouski. L’océanographe 
étudie les glaces depuis 
près de 30 ans et il ne peut 
que constater les change-
ments qui s’opèrent tant 
dans le fleuve que dans le 
Golfe du Saint-Laurent.  

« À pareille date, si on se fie 
à la climatologie des 30 der-
nières années, on devrait 
avoir de la glace partout 
dans l’estuaire jusqu’à la 

pointe de Gaspé, dans la 
Baie-des-Chaleurs, dans le 
détroit de Northumberland 
et sur la Côte jusqu’à Sept-
Îles et tout le long de la 
Basse-Côte-Nord. Ce qu’on 
constate plutôt, c’est qu’il 
n’y a presque rien », indique 
M. Galbraith.

Le couvert de glaces vien-
dra, mais il sera plus tardif. 
Plus mince, il se désagrégera 
également plus tôt. « On 
n’aura pas un gros couvert 
de glace. Pour avoir de la 
glace mur à mur, il faut que 
les 4  mois de l’hiver soient 
froids. En décembre, la 
moyenne était de 3,1  °C 
au-dessus de ce qu’on 
nomme la climatologie de 
30 ans, soit la moyenne des 
30 dernières années. Le mois 
de janvier sera probable-
ment moins anormalement 
chaud que décembre et on 
pourrait également avoir 
du rattrapage en février 
si on a une succession de  

vortex polaires, mais c’est 
encore difficile de dire com-
ment ça va se dérouler », 
indique le chercheur. 

Il s’agit de la 5e année consé-
cutive de retard pour la 
mise en place du couvert de 
glace. « C’est arrivé jusqu’ici 
5 fois dans l’histoire du golfe 
qu’il n’y ait presque pas de 
glace soit en 1958,196 9, 
2010, 2011 et 2023. Là, 
on parle d’une 5e  année 
consécutive pour un début 
des glaces tardif. La loi des 
probabilités indique que 
c’est un phénomène qui 
n’est plus le fruit du hasard. 
Ça s’inscrit dans la durée », 

renchérit M. Galbraith.

L’arrivée tardive des glaces a 
des impacts sur la faune. Si 
les phoques du Groenland 
mettent bas sur la banquise, 
le crabe des neiges a besoin 
d’un bon couvert de glace 
qui refroidira l’eau de son 
habitat durant les mois plus 
chauds. « Pour être un habi-
tat propice pour le crabe, la 
couche intermédiaire froide 
doit demeurer froide l’an-
née, mais si on n’arrive pas 
au point de congélation, que 
la couche de glace devient 
plus mince ou ne se forme 
pas, la couche intermédiaire 
froide devient plus mince et 

plus chaude », résume-t-il. 

Le crabe ne pourra vivre 
dans un habitat dont la 
température dépasse les 
3  °C. Comme la crevette 
nordique, le crabe pourrait 
bientôt déserter les eaux du 
fleuve et du Golfe. Et nos 
assiettes, in extenso.

Durant sa carrière, le cher-
cheur a vu des changements 
qu’il n’aurait jamais pu soup-
çonner. 

« Depuis une quinzaine d’an-
nées, je suis responsable de 
faire l’état de l’océan. Les 
premières années, quand 
je faisais ma présentation 
annuelle de janvier, je me 
demandais » est ce que je 
vais avoir quelque chose de 
nouveau à dire ? « Mais là, 
depuis 2010, il y a toujours 
quelque chose de problé-
matique ou de jamais vu », 
conclut Peter Galbraith. 

Cette photo aérienne représente de la nouvelle glace cassée dans un champ de vagues. Elle a été prise en 2008 par Peter Galbraith. Photo Peter Galbraith

Où sont les glaces ?

Nos heures d’ouverture
Lundi :                              8 h à 13 h 
Mardi :                              9 h à 13 h 
Mercredi : 8 h à 13 h de 14 h à 16 h 

Jeudi :    8 h à 12 h de 13 h à 16 h 
Vendredi :                       8 h à 12 h 
 

Contacts téléphoniques : 418 587-2090  
Shirley Kennedy,  
éditrice : poste 2303 
Claudie Michaud,  
adjointe à la direction : poste 2302 
Johannie Gaudreault,  
directrice de l‘information : poste 2304 
Renaud Cyr,  
journaliste : poste 2305
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RESTAURATION

SERVICES PROFESSIONNELS

La saga judiciaire de 
Christopher Sehota, accusé 
de plusieurs infractions cri-
minelles en lien avec l’agres-
sion d’une octogénaire à 
Tadoussac, se poursuit. La 
Couronne en appelle de 
l’appel. 

Johannie Gaudreault

M.  Sehota pourrait ne pas 
avoir droit à un nouveau 
procès comme lui avait 
permis la Cour d’appel du 
Québec le 25  octobre. Le 
procureur de la Couronne, 
Alex Turcotte, se tourne vers 
la Cour suprême pour en 
appeler de la décision. 

Une demande d’autorisa-
tion d’appel devant la Cour 
suprême du Canada a été 
déposée par les avocats 
Normand Morneau Des-
chênes et Xavier Lionel, qui 
représentent le ministère 
public. 

C’est ce qu’a appris l’accusé 
qui était de retour au palais 
de justice de Baie-Comeau 
le 15  janvier pour fixer la 
date de son nouveau procès. 

Christopher Sehota peut 
répondre par écrit à cette 
demande d’autorisation 
d’appel. 

« La Cour suprême va déci-
der si oui ou non, elle auto-
rise l’appel. Si elle autorise 
l’appel, ça ne veut pas dire 
que l’appel est accueilli, ça 
veut seulement dire qu’elle 

nous permet d’en appeler 
de cette décision et d’argu-
menter », explique maître 
Alex Turcotte. 

Dans l’autre scénario, si la 
demande est rejetée, « ça 
va s’arrêter là et on va être 
obligé effectivement de 
refaire un procès contre 
Sehota », ajoute le procureur. 

Nouveau procès

Cette nouvelle procédure 
retarde la tenue du nouveau 
procès de Sehota. Du côté 
de la défense, on aimerait 
que le procès se tienne le 
plus rapidement possible. 
Toutefois, maître Turcotte a 
d’autres attentes. 

« Par souci de saine adminis-
tration de la justice, c’est un 
procès d’un mois. Ma pré-
tention c’est qu’on devrait 
attendre le jugement de la 
Cour suprême. On ne fera 
pas un deuxième procès 
si on n’est pas obligé de le 
faire », insiste-t-il. 

Rappelons que le 22  avril 
2021, l’accusé avait été 
condamné à 10  ans d’em-
prisonnement au palais de 
justice de Baie-Comeau 
pour sa participation à une 
série d’infractions com-
mises aux dépens de Aline 
Bouchard-Caron, une dame 
âgée de 81 ans qui habitait 
seule dans sa résidence de 
Tadoussac.

Christopher Sehota était de retour au palais de justice de Baie-Comeau le 15 janvier. Photo archives

Agression d’une octogénaire à Tadoussac

Le nouveau procès de 
Sehota remis en cause

Motif
(JG) Le motif invoqué par la Couronne dans la demande 
d’autorisation d’appel devant la Cour suprême du 
Canada concerne la disposition réparatrice. Plus préci-
sément, au lieu d’ordonner un nouveau procès, la Cour 
d’appel aurait pu appliquer la disposition réparatrice et 
confirmer le verdict de culpabilité. 

« Elle a plutôt ordonné un nouveau procès prétextant que 
la déclaration du complice, Ko Prakongkham, n’aurait pas 
dû être admise en preuve contre Sehota », divulgue le 
procureur. 

« Nous sommes d’avis qu’il y avait une panoplie d’autres 
preuves qui ont été présentées contre M. Sehota et que 
ces preuves suffisaient à le faire déclarer coupable  », 
poursuit-il en précisant que lorsqu’il y a une erreur de 
droit qui est commise par un juge, il est possible d’appli-
quer la disposition réparatrice.

Tél. : 418 233-3334

COMMERCIAL, INDUSTRIEL 
RÉSIDENTIEL

RBQ : 8000-1852-10

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL

Mindy Savard, d. d. 
22, route Forestière 

Les Escoumins (QC)  G0T 1K0 
Téléphone : 418 233-3380 

Me Denis Turcotte  
Notaire et conseiller juridique 

418 587-4484       

Assurances générales

Welleston Bouchard ltée

Les Bergeronnes  
418 232-6222 

Sacré-Cœur  
418 236-9166

Les agences  
d’assurances 

de la Côte-Nord Inc.

418 233-3636 
800 563-6634 

401, route 172 Nord, Sacré-Cœur • 418 236-9444

Surveillez nos publicités et notre page Facebook! 

LA SAISON ÉTANT TERMINÉE 
NOTRE CANTINE EST FERMÉE.
Cependant notre menu cantine ainsi 
que tous nos autres mets demeurent 

disponible à l’année sur les commandes 
pour apporter (418 236-9444)

MERCI DE VOTRE ENCOURAGEMENT!
Bienvenue
   à tous!
Bienvenue
   à tous!

CET  
ESPACE 

EST POUR 
VOUS

 Contactez Claudie Michaud  
418 587-2090 poste 2302



Diane Tremblay, originaire 
de Forestville, était l’une 
des participantes de 
l’émission Silence, on joue ! 
diffusée sur les ondes de 
Radio-Canada, du 15 au 
19  janvier. Elle a amassé 
1 000  $ pour un projet 
scolaire de la polyvalente 
des Rivières.

Johannie Gaudreault

L’ingénieure retraitée est 
une grande adepte des dif-
férents jeux et jeux-ques-
tionnaires télévisés.

« Devant s’associer à une 
cause pour participer à 
Silence on joue !, elle a 
fait des approches auprès 
d’une membre de sa 
famille qui enseigne à la 
polyvalente des Rivières 
pour valider l’intérêt de 
l’école à ce qu’elle joue 
pour le bénéfice d’un 
projet scolaire », raconte la 
régisseuse aux communi-
cations au Centre de ser-

vices scolaire de l’Estuaire, 
Patricia Lavoie.

Le projet présenté a pour 
titre « Ouverture sur le 
monde » et vise à faire 
découvrir aux élèves de la 
polyvalente des choses qui 
dépassent les frontières de 

leur milieu.

« Des découvertes culi-
naires d’autres pays du 
monde figurent notam-
ment parmi les éléments 
qui pourraient découler 
de cette démarche en 
cours d’année scolaire », 

informe Mme  Lavoie pré-
cisant que les émissions 
ont été tournées il y a plu-
sieurs mois.

« Le projet sera donc 
déployé en tenant compte 
du montant reçu », affirme 
la porte-parole.

Diane Tremblay, originaire de Forestville, participe à l’émission Silence, on joue ! la semaine dernière. Elle 
est entourée de l’animateur Patrice L’Écuyer et des artistes Pier-Luc Funk et Antoine Pilon. Photo Facebook/
Silence on joue !

Une Forestvilloise à Silence, on joue !
EN BREF

Autorisation de 
passage
(JG) La Ville de Forestville a 
donné l’autorisation tempo-
raire au Centre de formation 
professionnelle de Forestville 
d’utiliser la rue Verreault pour 
se rendre à son site-école 
avec sa machinerie. Comme 
la route longeant l’aéroport 
n’est pas déneigée durant la 
période hivernale, l’établisse-
ment scolaire ne peut circuler 
à un autre endroit.

Bétonnage du quai 
(JG) Le bétonnage du tablier 
du quai de Forestville se 
prépare déjà. Prévus au 
printemps, les travaux seront 
réalisés par la compagnie 
Simota de Québec. « Déjà à la 
fin janvier, il y a une première 
date qui va tomber, qui sera 
la première date de chan-
tier pour qu’on n’ait pas de 
retard. On veut minimiser les 
contraintes aux utilisateurs », 
affirme la mairesse Micheline 
Anctil. 
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Sept organismes de la 
Haute-Côte-Nord allient 
leurs forces pour apaiser la 
faim des personnes en situa-
tion précaire. Une soupe 
populaire sera distribuée 
aux plus démunis au cours 
des trois prochains mois. 

Johannie Gaudreault

« C’est un projet pilote de 
janvier à mars. On offrira 
un repas, une soupe-repas 
avec du pain et du dessert à 
raison de deux fois par mois, 
un dimanche et un mer-
credi », dévoile Marie-Eve 
Boivin, directrice générale 
du Centre d’action bénévole 
Le Nordest, qui est un des 
partenaires du projet. 

Ces dîners seront offerts 
gratuitement à la popula-
tion. « C’est ouvert à tous, 
mais on cible les gens dans 
le besoin et les personnes 
isolées socialement », sou-
ligne Mme  Boivin précisant 
que des kiosques des diffé-
rents intervenants du milieu 
seront déployés. 

La première activité qui s’est 
tenue le 14 janvier a rassem-
blé plus de 25 personnes à 
la salle des Chevaliers de 
Colomb de Forestville. La 
soupe populaire aura lieu en 
alternance à cet endroit et à 
la salle Horizon, au sous-sol 
de l’église St-Luc. 

Pour l’instant, les instigateurs 
ont pu compter sur une aide 
financière de la MRC de La 
Haute-Côte-Nord pour se 
doter d’équipements néces-
saires à la préparation des 
repas. D’autres demandes 
de subvention pourront être 
déposées pour obtenir des 
fonds. 

« On a aussi la participation 
de commanditaires et lors 
de la première activité, cer-
taines personnes ont fait des 
dons pour la continuité de la 
soupe populaire », témoigne 
la porte-parole du groupe. 

L’idée d’organiser une soupe 
populaire a été réfléchie par 
deux des partenaires. Les 
quatre autres s’y sont greffés 
par la suite pour éviter que 
le projet « ne repose que 
sur une seule organisation », 
explique Mme Boivin. 

« La première activité a été 
prise en charge par les Che-
valiers de Colomb. Ce sont 
eux qui ont préparé le repas. 
La prochaine sera organisée 
par la Fabrique St-Luc », 
illustre-t-elle. « Ça va aider à 
la pérennité du projet. »

La suite…

À savoir si la soupe popu-
laire se perpétuera après les 
trois mois du projet pilote, 
tout dépendra de la partici-

pation du milieu. 

« Si les gens participent, que 
le besoin est réellement là 
et que la collaboration du 
milieu se poursuit, le projet 
pourra continuer », assure 
Marie-Eve Boivin. 

La prochaine soupe popu-

laire sera distribuée le 
31  janvier à la salle Horizon 
du sous-sol de l’église de 
Forestville. S’il reste des 
portions après l’activité, elles 
seront apportées dans les 
frigos communautaires des 
municipalités. 

Notons que les sept par-

tenaires du projet sont le 
CAB Le Nordest, la Fabrique 
Saint-Luc (incluant Solida-
rité-Partage), le Club Lions, 
les Chevaliers de Colomb 
— conseil  3118, la Ville de 
Forestville, le Centre des 
femmes de Forestville et le 
Centre de dépannage des 
Nord-Côtiers. 

Une soupe populaire est servie deux fois par mois à Forestville. Photo 
Pixabay

Apaiser la faim des plus démunis

EN BREF

Opération Enfant Soleil
(JG) Le bénévole de longue date pour Opération Enfant 
Soleil, Serge Lepage, sera de passage devant le marché 
d’alimentation Provigo à Forestville du 1er au 3 février pour 
vendre des billets au profit de sa cause favorite. Ces billets 
donneront la chance de remporter un crédit voyage de 
115 000 $. D’autres articles seront également en vente pour 
amasser des dons pour les enfants malades. 
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Le Festival du film international de 
Baie-Comeau est officiellement 
lancé, et Henry Bernadet ouvre la 
danse des artistes présents. Le réa-
lisateur était sur place le 20 janvier 
pour la première causerie Hydro-
Québec au Café l’Arseno.

Charlotte Vuillemin

Comme chaque année, plusieurs 
invités ont été conviés à Cinoche. 
Ce samedi, Henry Bernadet a fait le 
déplacement pour présenter son 
dernier film, Les rayons gamma.

Le réalisateur, qui a tourné avec des 
acteurs amateurs et adolescents, a 
abordé sa nouvelle production avec 
des gens ayant d’autres bagages 
culturels.

« Je ne pensais pas faire un film avec 
des adolescents, j’ai rencontré des 
jeunes incroyables et c’était diversi-
fié, dans leurs appartenances et dans 
leur personnalité. Donc, j’ai décidé 
de rester là dans une période de 
deux ans et demi avant de tourner », 
confie-t-il.

Le café-causerie, organisé par le 
festival, vise à créer une atmosphère 
où les cinéphiles peuvent apprécier 
des œuvres cinématographiques 
de qualité tout en favorisant les 
échanges et les discussions entre les 
passionnés du septième art.

Henry Bernadet a été confronté à 
beaucoup de conflits pour monter 
ce film et comprendre ce qu’il vou-
lait réellement transmettre à ses 
spectateurs et au monde.

« Je m’intéresse à la sociologie et 
l’anthropologie et c’est la philoso-
phie qui m’a donné envie de faire 
ça. C’est quoi le sens qu’on donne à 
notre existence. La recherche m’ins-

pire. J’étais plus dans transmettre 
la poésie dans les quartiers que je 
connaissais pas », témoigne l’artiste 
invité. 

Les rayons gamma est un film inspi-
rant sur l’immigration et l’adaptation 
des jeunes dans leur vie canadienne, 
loin de leur patrie.

« On n’avait pas forcément toutes les 
ressources nécessaires, donc il fallait 
se préparer. On part dans l’aventure 
et le film, c’est comme un voyage. Ça 
a été sinueux et j’aime ça. Ça a été 
comme un travail d’artisanat et c’est 
le genre de film de fiction qui a été 
comme un documentaire. Ça prend 
du temps pour le penser et qu’il 
évolue », raconte M. Bernadet.

Le réalisateur a voulu montrer un 
portrait de la société vu par une 
gang de génie en herbe de la comé-
die avec de jeunes amateurs issus 
de la diversité.

« C’est bon d’avoir les interprétations 
des gens. Je ne me suis pas dit que 
j’allais faire un film là-dessus et c’est 
ça qui m’a intéressé après. Quand j’ai 
rencontré les jeunes, c’est des jeunes 
très drôles à l’humour incroyable, le 
film leur ressemble. Je suis content 
de montrer autre chose qu’on ne 
voit pas sur nos écrans », conclut le 
réalisateur québécois.

Le Festival du Film international 
de Baie-Comeau offre une plate-
forme pour découvrir de nouveaux 
réalisateurs, des productions indé-
pendantes, et même des avant-pre-
mières de films très attendus.

L’événement cinématographique se 
poursuit jusqu’au 28  janvier. Trente-
cinq films sont au programme et 23 
d’entre eux participent à la compé-
tition. 

David Béland, cofondateur, et 
Geneviève Ashini, membre de l’ex-
pédition du projet Uapishka, seront 
au Café l’Arseno le 28  janvier pour 

parler du projet nord-côtier qui a 
inspiré le documentaire réalisé par 
Marie-France L’Ecuyer.

Détenteur d’un diplôme en cinéma de l’Université Concordia, Henry Bernadet est l’auteur 
d’une vingtaine de courts métrages présentés au Québec et à l’étranger. Photo Facebook

Pour son nouveau film, Henry Bernadet a tourné avec des adolescents amateurs. Photo 
Facebook

Cinoche est lancé avec Henry Bernadet

(KNP) Les paysages de la Côte-Nord 
sont enchanteurs et source d’inspi-
ration unique pour de nombreux 
artistes. Quatre artistes peintres, 
voulant s’imprégner de toute cette 
beauté et de cette unicité, sont 
venues s’installer dans un nichoir du 
Parc nature de Pointe-aux-Outardes 
pour, tout simplement, créer.

Josianne Lockquell, Sandy Cunnin-
gham, Maud Besson et Emmanuelle 
Gendron sont quatre artistes bien 
distinctes, avec bien sûr une passion 
en commun. 

Elles ont mis sur pied un collectif, 
BRUMES, pour se lancer dans de 
nouvelles aventures ensemble et 
la Côte-Nord est leur plus récent 
voyage. 

« On vient s’isoler, on choisit des 
lieux qui sont assez reculés. Mais 
le but n’est pas de s’isoler complè-
tement, c’est de créer une relation 
avec le milieu », explique Emma-
nuelle Gendron. 

Il s’agit de leur troisième résidence 
artistique. 

« On décroche vraiment du quoti-
dien. C’est comme s’il se créait une 

espèce de micro-univers où on vit 
les quatre artistes en symbiose », 
poursuit avec sa passion l’artiste 
peintre. 

Durant 15 jours, elles ont vécu dans 
le nichoir Hirondelle du Parc nature 
de Pointe-aux-Outardes et ont peint 
des toiles qui seront exposées à 
l’Alternative à Baie-Comeau durant 
l’été. 

Une création sur bois gardera sa 
place bien au chaud dans l’Hiron-
delle. 

Quatre artistes se sont approprié 
l’environnement du Parc nature l’instant de 
deux semaines pour créer. Photo courtoisie

Des hirondelles en pleine création
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LA FORMATION PROFESSIONNELLE, 
UN CHOIX GAGNANT ET PAYANT!

• Coiffure
• Cuisine
• Comptabilité
• Électromécanique de systèmes automatisés 
   (Complet pour mars) 

• Mécanique automobile
• Mécanique industrielle de construction et  
  d'entretien (Complet pour mars)           
• Secrétariat (Alternance travail-études)

Des places sont disponibles pour l’entrée du 18 mars 2024 dans certains de nos 
programmes offerts en enseignement individualisé

Nouvelles dates des cohortes à venir

Abattage et façonnage des bois
12 février et 15 juillet 2024

Conduite de machinerie lourde en voirie forestière
22 février et 6 juin 2024

Électricité - En continu sur une période de 14 mois
5 août 2024

Forage au diamant
25 avril et 15 août 2024

Lancement d’une entreprise  
(Volet gestion de son entreprise)
En continu

• Une formation adaptée au marché du travail 
• Des métiers menant à des salaires très concurrentiels
• Possibilité de rémunération par le Centre local  
   d’emploi pendant la formation

• Des équipements à la fine pointe de la technologie
• Aide à la pension pour les élèves de l’extérieur
• Service de transport gratuit entre Baie-Comeau,  
  Pessamit et Forestville

Nous offrons aussi des formations de plus courte durée dans des domaines variés

INFORMATIONS ET INSCRIPTIONS
418-589-0867 poste 2600, 418 587-4735 poste 6306

Programme Date de début Durée Lieu

AEP Cuisine de restauration  En continu  465 heures Baie-Comeau
AEP Entretien et service automobile 18 mars 2024 525 heures Baie-Comeau
AEP Soudage semi-automatique En continu  675 heures Baie-Comeau
DEP Transport par camion Quelques entrées 615 heures Baie-Comeau
  par année

INFORMATIONS ET INSCRIPTIONS     
418-589-0875, poste 3002
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Vous aimez travailler de vos mains, êtes créatif, avez le sens du 
détail et êtes à la recherche de défi s excitants? Une carrière de char-
pentier-menuisier pourrait bien vous convenir! Voici trois bonnes rai-
sons d’y songer :

1. VOUS AVEZ LA SÉCURITÉ D’EMPLOI

Le domaine de la construction a toujours besoin de gens de métier 
qualifi és. En outre, les charpentiers-menuisiers fi gurent parmi les 
cinq professions les plus demandées au Canada. Les maisons, les 
écoles, les usines, les routes, les bureaux, les hôpitaux et compagnie 
doivent constamment être construits, rénovés ou remplacés.

2. VOTRE FORMATION EST ACCESSIBLE

Cette profession se concentre davantage sur les compétences tech-
niques. Par conséquent, vous n’avez pas à dépenser une fortune pour 
votre apprentissage. Partout au Québec, de nombreuses personnes 
s’inscrivent dans des écoles de formation professionnelle pour suivre 
un programme de 1350 heures menant à l’obtention d’un DEP.

3.VOUS POUVEZ AVOIR UN IMPACT

Une carrière en charpenterie-menuiserie vous offre la possibilité de 
transformer concrètement la vie des gens de votre communauté. Par 
exemple, des familles s’installeront dans les maisons que vous con-
struirez et des élèves apprendront dans les écoles que vous bâtirez.

Enfi n, en tant que travailleur de la construction qualifi é, vous pouvez 
gagner un revenu intéressant qui augmentera au fur et à mesure que 
vous gagnerez en expérience.

La charpenterie-menuiserie : 
pour bâtir le monde d’aujourd’hui

EN COURS
ADMISSIONS 1ER TOUR

2 CHEMINEMENTS
D’INTÉGRATION

3 PROGRAMMES
PRÉUNIVERSITAIRES

12 PROGRAMMES
TECHNIQUES

2 CHEMINEMENTS
D’INTÉGRATION

FAIS VITE, ON T’ATTEND!
Date limite 1er tour : 1er mars | Pour t’inscrire : sracq.qc.ca

Tu aimerais en 
connaitre davantage 

sur nos programmes?
Participe comme Étudiant 
d’un jour. Appelle-nous! 

Une rencontre te permettra 
d’obtenir les informations 

dont tu as besoin : 
418 293-8500.

PSSST!

POSSIBILITÉDE BOURSESPOUVANTATTEINDRE31 500 $!
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Voici trois types d’emplois passionnants que l’on peut pratiquer dans les établisse-
ments d’enseignement!

1. ORTHOPÉDAGOGUE : 
 ces professionnels de l’éducation spécialisée se concentrent sur l’évaluation et 

l’accompagnement des élèves présentant des diffi cultés d’apprentissage ou étant 
susceptibles d’en rencontrer. Leur rôle principal est d’identifier les besoins et 
les capacités de chaque élève et de concevoir des programmes de rééducation 
adaptés pour remédier à ces diffi cultés.

2. SPÉCIALISTE DES TECHNOLOGIES ÉDUCATIVES : 
 les spécialistes des technologies éducatives se focalisent sur les façons dont la 

technologie peut améliorer les pratiques tout en formant le personnel enseignant 
à l’utilisation effi cace et effi ciente des technologies de pointe dans les salles de 
classe. 

3. ENSEIGNANT OU ENSEIGNANTE : 
 les enseignants et enseignantes sont chargés de dispenser un enseignement de 

qualité par l’entremise de leçons attrayantes et d’activités créatives. Chaque élève 
étant différent, ce métier est idéal pour les personnes polyvalentes qui aiment rele-
ver des défi s au quotidien.

Quels que soient vos champs d’intérêt ou vos points forts, vous trouverez certainement 
un emploi passionnant qui répondra parfaitement à vos besoins dans le milieu scolaire!

3 TYPES D’EMPLOIS 
passionnants dans le milieu scolaire

Les systèmes éducatifs sont en constante évolution et offrent une variété de carrières 
stimulantes à ceux et celles qui souhaitent travailler dans ce secteur d’avenir. 
Vous êtes en période de réflexion pour choisir un domaine où vous épanouir 
professionnellement? 

Le Centre de services scolaire de l’Estuaire est en 

PÉRIODE ACTIVE  
DE RECRUTEMENT!

Plusieurs emplois sont disponibles dans divers domaines. 

Visite notre site Web : www.cssestuaire.gouv.qc.ca
Suisnous sur Facebook :  

Offres d’emploi  Centre de services scolaire de l’Estuaire

Apporte ton CV, nous avons des besoins tout au long de l’année! 
Que tu sois disponible à temps plein, quelques jours, quelques heures 

par semaine ou à certaines périodes de l’année, viens nous voir!

Le Centre de services scolaire de l’Estuaire est en 

PÉRIODE ACTIVE  

Une carrière dans le milieu  
de l’éducation t’intéresse?
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FINANCES

Vous travaillez en restauration depuis des années et souhaitez 
devenir ébéniste ou comptable? Il faut avoir les reins solides et 
faire preuve de beaucoup de motivation pour repartir à zéro! 
Si vous avez les ressources fi nancières requises ou que votre 
partenaire est en mesure de vous soutenir durant votre retour 
aux études, notamment, vous avez davantage les conditions 
gagnantes que si vous devez vous serrer la ceinture, trouver un 
emploi de subsistance et recourir à des prêts et bourses.

FORMATIONS

Par ailleurs, si votre champ d’activité actuel comporte somme 
toute plusieurs points positifs, vous pouvez simplement suivre 
une ou des formations de perfectionnement courtes, lesquelles 
vous permettront d’obtenir de nouvelles responsabilités 
stimulantes ou de décrocher une promotion qui augmentera 
considérablement votre motivation au travail. Pensez-y!

CONSEILS

Enfi n, retenez qu’il est toujours préférable de consulter un con-
seiller ou une conseillère en orientation avant de prendre une 
décision qui pourrait avoir des répercussions à long terme sur 
votre qualité de vie. Au fi l de vos rencontres, vous en appren-
drez plus sur vos forces, vos centres d’intérêt, vos défi s, etc., ce 
qui vous permettra de mieux cibler les parcours scolaires et les 
types de carrières qui vous conviennent.

Carrière : 
se réorienter ou se perfectionner?
Avec la pandémie, de nombreuses personnes ont été mises à 
pied, tandis que d’autres ont songé à quitter leur emploi, voire à 
changer complètement de domaine pour entreprendre une 
nouvelle carrière qui cadre mieux avec leurs valeurs. Vous éprou-
vez de l’insatisfaction au travail et aimeriez vous réorienter? 
Attention! Il s’agit d’une décision majeure, surtout si ce change-
ment implique un retour aux études. Voici quelques points à 
prendre en compte.

BONNE CHANCE 
DANS VOS 

DÉMARCHES!

Saviez-vous que nous offrons  
différents types de formation? 

La formation continue :  
pour une carrière à ma mesure!

Des formations sur mesure adaptées à votre
organisation ou à votre entreprise

Des formations de perfectionnement de courte 
durée destinées aux personnes en emploi, 
offertes sur place ou à distance

Des formations créditées qui peuvent mener
à l’obtention d’un diplôme universitaire

uqar.ca/cotenord 

baie-comeau@uqar.ca
418 589-8506

Des formations  
données chez nous!
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UN RÔLE DIVERSIFIÉ ET MÉCONNU
Le rôle essentiel des éducatrices et édu-
cateurs est souvent mal compris. En 
effet, ces femmes et ces hommes qui 
s’occupent des enfants d’âge préscolaire 
ne sont pas que des « présences » auprès 
des bambins, ou en core de simples gar-
diens. Au contraire, ces per son  nes quali-
fiées peuvent notamment :

• Élaborer des programmes éducatifs 
favorisant le développement global 
des enfants;

• Évaluer les capacités, les intérêts  
et les besoins des tout-petits;

• Préparer des documents en tous 
genres (ex. : rapports d’évaluation);

• Aider les enfants à développer  
de bonnes habitudes (alimentation,  
hygiène, autonomie, etc.).

ÉDUCATRICE OU ÉDUCATEUR À LA PETITE ENFANCE : UN MÉTIER TRÈS DEMANDÉ!
Vous achevez vos études secondaires? Vous êtes à la retraite et souhaitez retourner 
sur le marché du travail? Vous voulez réorienter vo tre carrière parce que votre métier 
ne vous convient plus?

Quelle que soit votre situation, un choix quasi illimité d’options s’offre à vous 
en cette période de pénurie de main-d’œuvre. Si vous désirez apporter votre contri-
bution à votre communauté et aimez les tout-petits, vous pour riez devenir éduca-
trice ou édu ca teur à la petite enfance, un métier fortement demandé!

Au Québec, plusieurs programmes collégiaux permettent d’acquérir ou de 
mettre à jour les connaissances nécessaires pour pratiquer ce métier des plus 
enrichissants. Renseignez-vous et voyez si vous pourriez bénéficier d’une bourse ou 
d’une formation en alternance travail-études!
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Services offerts :
• Présecondaire
• Secondaires 1 à 5
• Préalables au D.E.P
• Test de développement général (TDG)
• Test d’équivalence (TENS)
• Formation à distance
• Adaptation scolaire
• Éducation spécialisée
• Travailleur social
• Coordination aux différentes 
 formations professionnelles

INSCRIPTIONS  
(EN TOUT TEMPS)

Suivez-nous afin de connaître nos prochaines formations professionnelles!

Centre Mitshapeu - CRÉA    |     www.centremitshapeu.com

POUR INFORMATION :
418 962-6290 poste 0

centre.mitshapeu@itum.education
Adresse : 

282, boulevard des Montagnais, 
Uashat (Québec)  G4R 4L9

20
 ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 2

4 
ja

nv
ie

r 2
02

4 
ǀ H

C
N



Selon la directrice du 
Comité sectoriel de main-
d’œuvre de la métallurgie 
du Québec, Marie-France 
Charbonneau, la métallur-
gie est un domaine d’avenir 
pour les jeunes de la pro-
vince et de la région. 

Johannie Gaudreault

« De plus en plus, on va avoir 
besoin de métaux. On le voit 
en ce moment avec toute 
la question de la fi lière des 
batteries. Ça prend du métal 
pour produire des batteries. 
Ça prend de l’aluminium, 
c’est un produit qui est stra-
tégique, qui est essentiel », 
affi rme-t-elle d’entrée de 
jeu. 

Avec les nombreux départs 
à la retraite, des postes inté-
ressants seront à combler 
dans les prochaines années. 
« Il y a de belles opportuni-

tés à venir. Électrotechni-
cien, technicien industriel, 
électromécanicien, ce sont 
des postes où l’in retrouve 
le plus de pression à travers 
le Québec, où l’on recherche 
le plus de candidatures pour 
combler les postes », précise 
Mme Charbonneau. 

Côté environnement, l’in-
dustrie est loin d’être dépas-
sée. « Avec toute la question 
des gaz à effet de serre, on 
cherche à développer une 
métallurgie de plus en plus 
verte, témoigne la direc-
trice. C’est au Québec qu’on 
retrouve la métallurgie la 
plus verte à l’heure actuelle. »

Marie-France Charbonneau 
est confi ante quant à l’avenir 
des métiers de la métallur-
gie. « Il y a en ce moment 
une confi guration qui fait en 
sorte que la métallurgie au 
Québec est bien en scelle. 

Pour quiconque envisage 
une carrière d’avenir, qui a 
envie d’être dans l’action, 
envisager une carrière dans 
l’industrie de la métallurgie, 
c’est tout à fait de bon aloi », 
estime-t-elle. 

De plus, travailler dans le 
domaine de la métallurgie 
vient aussi avec le fait que « la 
plupart des alumineries sont 
situées dans des régions qui 
sont magnifi ques comme 
la Côte-Nord ». « Il y a une 
plus-value qui fait en sorte 
qu’on peut ajouter au béné-
fi ce des carrières dans le 
secteur de la métallurgie 
à des conditions de vie 
fort agréables », souligne 
Mme Charbonneau. 

Accessible aux femmes

Un mythe est toujours exis-
tant en ce qui concerne les 
emplois dans le domaine de 

la métallurgie. On croit à tort 
qu’ils ne sont pas accessibles 
aux femmes. Pourtant, avec 
la mécanisation de certaines 
tâches, il est maintenant 
plus facile physiquement 
d’œuvrer dans une usine 
métallurgique. 

À l’Aluminerie Alcoa 

de Baie-Comeau, 10  % 
de femmes font partie 
des 950  employés. Elles 
occupent majoritairement 
les postes d’opérateurs et 
arrivent très bien à réaliser 
leurs tâches. L’entreprise est 
d’ailleurs ouverte à embau-
cher davantage de main-
d’œuvre féminine. 

La métallurgie a le vent dans les voiles au Québec et sur la Côte-Nord.   
Photo courtoisie

La métallurgie, un domaine d’avenir
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19 des 21 hardes de caribous concernées par l’étude ont un statut très précaire. Photo Peuple Loup

Une nouvelle étude 
confirme les impacts   de 
l’exploitation forestière his-
torique sur les populations 
de caribous. 

Emelie Bernier Initiative de 
journalisme local

«  La majeure partie de la 
variation du recrutement 
du caribou pourrait être 
attribuée aux effets négatifs 
des perturbations anthro-
piques, qui comprennent 
l’exploitation forestière 
ainsi que les chemins 
forestiers (…)  », indiquent 
les chercheurs ayant par-
ticipé à l’étude Évaluation 
des impacts cumulatifs de 
l’aménagement forestier 
sur le développement de la 
structure d’âge des forêts et 
l’habitat du caribou des bois 
dans les paysages boréaux.

Les conclusions de l’étude 
critiquent sévèrement le 
gouvernement canadien. 
«  Le gouvernement affirme 
que ses forêts sont gérées 
selon les principes de 
gestion forestière durable 
depuis de nombreuses 
années, mais cette notion 
de durabilité est principale-
ment liée à la maximisation 

de la production de bois et 
à la garantie de la régéné-
ration d’espèces d’arbres 
commercialement dési-
rables après l’exploitation 
forestière  », peut-on lire 
dans le compte-rendu. 

Les données démontrent 
sans l’ombre d’un doute 
que la mortalité des cari-
bous augmente à proximité 
des blocs de coupe et des 
chemins forestiers, tant 
pour les veaux que pour les 
adultes.

Un risque accru de ren-
contre prédateur-proie et 
une plus grande efficacité 
du mouvement des pré-
dateurs dans les paysages 
exploités en raison du 
développement considé-
rable des réseaux de routes 
forestières sont notamment 
imputables. 

«  L’exploitation forestière 
intensive force de plus le 
caribou à utiliser de petites 
superficies d’habitats 
considérés comme conve-

nables  », soit des forêts 
matures et plus anciennes 
non perturbées.

Ces habitats voisinent des 
habitats plus à risque, dont 
des blocs de coupe et des 
chemins forestiers.  

L’impact de l’exploita-
tion forestière, surtout 
les coupes à blanc, sur la 
diversité des âges de peu-
plements est responsable 
du déclin de l’habitat du 
caribou, estiment les cher-

cheurs. «  Cela a dégradé 
l’environnement de la forêt 
boréale et augmenté la 
prévalence des popula-
tions de caribou boréal en 
péril  », écrivent-ils, invitant 
à apprendre des erreurs du 
passé. 

« Des changements majeurs 
sont nécessaires à la ges-
tion de la forêt boréale en 
Ontario et au Québec pour 
qu’elle soit écologiquement 
durable pour les popu-
lations de caribous, mais 
également pour d’autres 
éléments de la biodiversité 
associés aux forêts plus 
anciennes et à leurs attri-
buts », conclut l’étude. 

Des 21 troupeaux des 
régions boréales des deux 
provinces étudiées (Québec 
et Ontario, 19 présentent un 
risque élevé ou très élevé 
de devenir incapables de 
subvenir aux besoins de 
leur population.

Rappelons que la Stratégie 
de protection des caribous 
forestiers et montagnards 
devrait être dévoilée en 
début d’année, après de 
nombreux reports. 

La foresterie néfaste pour les caribous

(EB) L’Observatoire euro-
péen Copernicus a confirmé 
ce dont plusieurs se dou-
taient déjà. L’année 2023 
a dépassé tous les records 
de chaleur depuis que des 
données sur le sujet sont 
recueillies.

2023 remplace donc 2016 
au titre d’année la plus 
chaude enregistrée jusqu’ici. 
La température moyenne de 
l’année a atteint 14,98 °C, 
soit 0,17 °C de plus qu’en 
2016. Tous les jours en 
2023 étaient à plus de 1 °C 
au-dessus du niveau préin-
dustriel, une première.

Qui plus est, près de  
50 % des jours ont été plus 
chauds de plus de 1,5 °C 
par rapport au niveau de 
1850-1900, et deux jours de 
novembre ont été, pour la 
première fois, plus chauds 

de plus de 2 °C.

«  Chaque mois, de juin à 
décembre en 2023, a été 
plus chaud que le mois cor-
respondant de toute année 
précédente », relate le bilan 
annuel de l’observatoire.

Il est également «  probable 
qu’une période de 12 mois 
se terminant en janvier ou 
février 2024 dépassera  
1,5 °C au-dessus du niveau 
préindustriel  ». Ce seuil de 
réchauffement était d’ail-
leurs la limite fixée par l’Ac-
cord de Paris.

Juillet et août ont été les 
deux mois les plus chauds 
jamais enregistrés. L’année 
a d’ailleurs été marquée par 
une quantité phénoménale 
de catastrophes: feux de 
forêt, canicules, sécheresses 
et autres inondations. 

« Les émissions mondiales 
estimées de carbone liées 
aux incendies de forêt en 
2023 ont augmenté de  
30 % par rapport à 2022, en 
grande partie en raison des 
incendies de forêt persis-
tants au Canada  », indique 
d’ailleurs le bilan annuel de 
Copernicus.

Le couvert de glace en 
Antarctique a également 
battu des records peu 
encourageants. Les éten-
dues quotidiennes et 
mensuelles ont atteint des 
minimums historiques en 
février 2023 et la situation 
n’est guère plus enviable en 
Arctique.

Les données sur lesquelles 
s’appuie l’observatoire 
s’échelonnent jusqu’en 
1850, mais tout porte à 
croire que   « les tempé-

ratures relevées en 2023 
dépassent probablement 
celles de toutes les périodes 
depuis au moins 100 000 
ans ».  

Sur une ligne du temps plus 
courte, soit depuis 1940, les 
46 journées les plus chaudes 
ont été mesurées en 2023, 

toutes l’été dernier, en juillet 
et août, selon les données 
de Copernicus.

Les perspectives pour 2024 
ne sont guère plus relui-
santes puisqu’une prévision 
récemment publiée suggère 
qu’il pourrait faire encore 
plus chaud qu’en 2023.

Cette image montre deux fissures capturées par le satellite Copernicus 
Sentinel-2 le 14 septembre 2019. Photo Observatoire Copernicus

2023, la plus chaude de tous les temps
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Tout un sourire 
cette semaine! 

Celui de 
Roxanne Légaré 
de Longue-Rive 

qui a soufflé 
une bougie de 
plus en janvier. 

Une belle 
année 2024  

à toi! 

est offert par :
MINDY SAVARD, 

D.D
denturologiste

Bureau des Escoumins
22, route 138 Forestière

Tous les jeudis 
nous sommes à Forestville

au 24, route 138 Ouest

Pour rendez-vous
418 233-3380

LE SOURIRE DE LA SEMAINE

Karine Langlois est la nouvelle conseillère en main-d’œuvre de SEMO  
Côte-Nord depuis quelques semaines déjà. Madame Langlois est 
disponible pour la clientèle de la Haute-Côte-Nord sur rendez-vous, au 
bureau de Forestville situé au 38 route 138 ouest. SEMO Côte-Nord 
offre des services spécialisés d’employabilité, complémentaires à ceux de 
Services Québec. Bienvenue! 

La Caisse Desjardins du Saguenay-Saint-Laurent et le Centre Desjardins 
entreprises de la Côte-Nord ont souligné récemment, la remise d’un montant 
de 2 500 $ à l’entreprise Transport LH Caron de Sacré-Coeur, dans le cadre 
du Programme CréAvenir. Sur la photo, de gauche à droite, David Landry, 
directeur de la Caisse, Loic Hovington Caron, propriétaire et Marie-Soleil 
Simard, directrice de comptes.

Antoine Deschênes célèbre ses 89 ans 

Monsieur Antoine Deschênes des Ilets-Jérémie a célébré son 89e anniversaire 
de naissance le 18 janvier. Toujours en forme il aime bien être entouré de ses 
enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants qui sont très nombreux. Ici en 
compagnie d’une partie de ses enfants : Jessy, Dary, Annie, Dany, Steeve et 
Diane. Étaient absents Jimmy et Sylvain. Monsieur Deschênes a eu 8 enfants, 
20 petits-enfants et 15 arrière-petits-enfants. Bon anniversaire! 

90 ans et 5 générations

Le 4 janvier, Mme Jeanne d’Arc Perron de Longue-Rive a célébré ses  
90 ans de naissance entourée de sa famille. Elle a reçu un bouquet de  
90 roses de la part de ses sept enfants. Un autre beau cadeau a pu lui 
être offert : un cliché avec ses arrière-arrière-petits-enfants. On aperçoit 
donc sur cette photo les cinq générations de la famille de Mme Perron.  
De gauche à droite, Robert Dubé, arrière-grand-père qui porte sur ses 
genoux le petit Alec Tremblay âgé de 3 ans, Jeanne D’Arc Perron avec la 
petite Mila Tremblay âgée de 2 ans, Shari Bilodeau, la maman des petits, 
ainsi que Julie Dubé, fille de Robert et mère de Shari. Félicitations!

Une nouvelle conseillère chez SEMO Côte-Nord

Le programme CRÉAVENIR fait un heureux! 
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Nécrologie
J’ai écrit ton nom…  

 
J’ai écrit ton nom sur le sable, mais la vague l’a effacé. 

 
 J’ai gravé ton nom sur un arbre, mais l’écorce est tombée. 

 
 J’ai incrusté ton nom dans le marbre, mais la pierre a cassé.  

 
J’ai enfoui ton nom dans mon cœur, et le temps l’a gardé. 

HCN EN DIRECT/BEL ÂGE

FORESTVILLE

Club FADOQ
Voici nos activités qui vous sont offertes:  
le mardi nous avons les quilles à 13 
h, le responsable est Gilles Hurtubise  
418 587-4527 et le pickleball à 9 h 30, 
le responsable est Magella Bouchard  
581 623-0751. Le mercredi ce sont les cartes 
et le baseball poche à 13 h 30, la responsable 
est Sylvie Huard 418 989-9222. Dès mercredi le 
17 janvier le palet Américain (shuffleboard) à 
13 h 30, le responsable est Magella Bouchard 
581 623-0751. Le programme qualité-vie : 
préventions des chutes suivra bientôt. Claire 
Boulianne 418 587-4829.
Nous vous attendons en grand nombre!

COLOMBIER

Club FADOQ
Tous les 1ers dimanches du mois ont lieu un 
déjeuner et ce jusqu’au mois de mai à la fête 
des mères. Nos activités ont lieu le lundi et le 
mercredi. Pour les cartes ce sont les samedis 
soir dès 18 h 30. Bienvenue à tous!

LONGUE-RIVE

Club FADOQ
Nos activités sont de retours. Les jeux de 
baseball poche et sac de sable sont à tous 
les lundis et vendredis à compter de 13 h. 
Bienvenue à tous!

TADOUSSAC

Club Âge d’Or
Vous ne savez pas quoi faire de votre soirée 
samedi le 3 février, venez danser au sous-
sol de l’église à 20 h. Au coût de 10 $ avec  
Éric Cyr en musique. Bienvenue à tous!

SACRÉ-CŒUR

Club Âge d’Or
Nous aurons un souper/soirée dansant St-
Valentin le 10 février 2024, à la salle de l’Âge 
d’Or de Sacré-Cœur à 18 h. Richard Foster 
assurera la musique. Le coût est de 27 $ 
par personne payable sur réservation au : 
418 236-9109 Reine Gauthier, 418 236-4858 
Florient Gauthier et au 418 236-9359 Sonia 
Dufour. Bienvenue à tous!

 

À tous les organismes communautaires
de la Haute-Côte-Nord

Vous devez faire parvenir  vos informations 
à cmichaud@journalhcn.com  avant le 

mercredi  midi dela semaine précédant  
la sortie de journal.

Merci de votre collaboration!

Cartes de dons disponibles  
dans les salons funéraires  

ou sur le site Web  :  
fondationsssmanicouagan.com  

ou par téléphone :   
418 589-3701 poste 302293

Un don à la mémoire d’un être cher à la  
Fondation de votre centre de santé :  
un geste de COEUR … pour la SANTÉ  

des gens qui demeurent!
Les dons peuvent aussi être dédiés aux secteurs : 

- hospitalier (hôpital Le Royer)  
-  oncologie (cancer) 
- hébergement et soins  

de longue durée  
      (Centres N.-A.-Labrie et Boisvert)  
- protection de la jeunesse

Pour planifier vos arrangements préalables 
 

Pour vous accompagner lors d’un décès 
 

Pour un soutien au deuil

cfhcn.ca  •  418 589-2570 
De Tadoussac à Baie-Trinité
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ACHAT antiquités $ de tout 
genre! Tadoussac à Baie-Co-
meau, Saguenay. Ferme-
ture de maison, succession, 
vide-grenier, garage, ferme, 
de tout $$$. Achat de vieil-
leries $, outils $, jouets $, 
collection $. Paye comptant 
$$$. Tél. 418 514-8978

Logement 4 1/2 clair et 
ensoleillé, situé à 120 rue 
Verreault Forestville en 
haut. Peinture fraiche, 
stores fournis, plancher � ot-
tant et céramique, 450$ / 
mois non chauffé, non éclai-
ré, libre immédiatement. 
Tél. 418-587-3924

LOT DE SCIES À CHAINE, 
1 BALAI MÉCANIQUE DE 
4 PIEDS. TÉL. 418 589-4227

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Ninten-
do Switch, Gameboy, DS, 
3DS, Sega Genesis, Sega 
Saturne, Dreamcast, Plays-
tation, Xbox, Vectrex, Cole-
co, Intellevision, Virtial Boy, 
Turbo Gra� x, Atari, � gurine 
Amiibo ou autres consoles. 
Offre très bon prix pour 
vos jeux et consoles $$. 
Tél. 418 297-9523

ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret 
des rencontres positives, 
la méthode pour récupérer 
son ex et des centaines de 
couples sauvés durable-
ment, réponses précises et 
datées. Tél. 450 309-0125

CONTACTS directs et rencontres sur le service #1 au Qué-
bec! Conversations, rencontres inattendues, des aven-
tures inoubliables vous attendent.  Goûtez la différence! 
Appelez le 438 899-7001 pour les écouter, leur parler, ou, 
depuis votre cellulaire faites le # (carré) 6920. (Des frais 
peuvent s’appliquer). L’aventure est au bout de la ligne. 
www.lesseductrices.ca  

OFFRE DE SERVICE

www.niveauxdeau.gc.ca

LES MARÉES
source: environnement Canada

NOS 
JOURNALISTES 

TOUJOURS 
PRÉSENTS 
LORS DES 
GRANDS 

ÉVÈNEMENTS!

ASTROLOGIE/ OCCULTISME/ 
CARTOMANCIE

AGENCES/ RENCONTRES

LOGEMENT À LOUER

DIVERS À VENDRE

DIVERS 

2024-01-24 (mer)

Heure (m) (pi)

01:17 3 9.7

07:02 1 3.3

13:26 4.1 13.3

20:13 0.7 2.1

2024-01-25 (Jeu)

Heure (m) (pi)

02:00 3.1 10.2

07:46 0.9 3

14:08 4.1 13.5

20:49 0.6 2

2024-01-26 (ven)

Heure (m) (pi)

02:38 3.2 10.6

08:27 0.8 2.6

14:47 4.1 13.5

21:22 0.6 2

2024-01-27 (sam)

Heure (m) (pi)

03:12 3.3 10.9

09:04 0.7 2.4

15:23 4.1 13.4

21:53 0.7 2.1

2024-01-28 (dim)

Heure (m) (pi)

03:46 3.4 11

09:38 0.7 2.4

15:58 4 13.1

22:23 0.7 2.3

2024-01-29 (lun)

Heure (m) (pi)

04:19 3.4 11

10:13 0.8 2.5

16:31 3.8 12.6

22:52 0.8 2.5

2024-01-30 (mar)

Heure (m) (pi)

04:54 3.3 10.9

10:50 0.9 2.9

17:04 3.6 11.9

23:21 0.8 2.7

FORESTVILLE
ACHAT antiquités $ de tout 
genre! Tadoussac à Baie-Co-
meau, Saguenay. Fermeture 
de maison, succession, vide-
grenier, garage, ferme, de 
tout $$$. Achat de vieilleries 
$, outils $, jouets $, collec-
tion $. Paye comptant $$$. 
Tél. 418 514-8978 

 

Camps de chasse sur le bord 
du réservoir manic 3 à 30 
min passer le motel énergie. 
16'x20' 4 saisons, frigidaire, 
poêle au propane, remise à 4 
roues. Accessible en pickup. 
Contacter Sylvain 418-818-
9738 

 

SUV KIA SORENTO 2014 au-
tomatique, 148 000 km. Inté-
grale. Store intégré aux 
vitres arrière, intérieur noir. 
Très propre. 11 000 $ Tél. 
418 589-1436 ou 418 378-
9875 

LOT DE SCIES À CHAINE, 1 
BALAI MÉCANIQUE DE 4 
PIEDS. TÉL. 418 589-4227 

 

Astrologie/ Occultisme/ Car-
tomancie 

ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret des 
rencontres positives, la mé-
thode pour récupérer son ex 
et des centaines de couples 
sauvés durablement, ré-
ponses précises et datées. 
Tél. 450 309-0125 

 

ETITES ANNONCES
418 587-2090 poste 2210

AUSSITÔT

PARU,
AUSSITÔT 

VENDU!Heures de tombée :  
dépôts,  1  h

TARIFICATION : 
20 mots et moins : 6 $ 

Encadré gras ou inversé : 8 $ 
Couleur : 10 $ 

Avec photo : 30 $ 
Marché aux puces 99 ¢ 

(Article d’une valeur de 300 $  
et moins, maximum 4 mots.)

P
reception@lemanic.ca

RACHAT de vos carabines et 
fusils par l’armurerie Sécure 
Armes, estimation profes-
sionnelle à domicile, dépla-
cement partout au Québec, 
accréditation GRC, reçu et 
transfert SIAF inclus. Tél. 581 
989-ARME (2763) 

 

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Nin-
tendo Switch, Gameboy, DS, 
3DS, Sega Genesis, Sega Sa-
turne, Dreamcast, Playsta-
tion, Xbox, Vectrex, Coleco, 
Intellevision, Virtial Boy, 
Turbo Grafix, Atari, figurine 
Amiibo ou autres consoles. 
Offre très bon prix pour vos 
jeux et consoles $$. Tél. 418 
297-9523 

SUIVEZ-NOUS  
sur Twitter 

Journal Haute Côte-Nord

Agences/ Rencontres 

CONTACTS directs et ren-
contres sur le service #1 au 
Québec! Conversations, ren-
contres inattendues, des 
aventures inoubliables vous 
attendent.  Goûtez la diffé-
rence! Appelez le 438 899-
7001 pour les écouter, leur 
parler, ou, depuis votre cel-
lulaire faites le # (carré) 6920. 
(Des frais peuvent s'appli-
quer). L'aventure est au bout 
de la ligne. www.lesseduc-
trices.ca   

OFFRE DE SERVICE

NOS JOURNALISTES  
TOUJOURS 
PRÉSENTS  
LORS DES  
GRANDS  

ÉVÈNEMENTS!

À LA RECHERCHE  
D’UN EMPLOI?

VISITEZ LE 

CAMP DE CHASSE

dépôts, vendredi 10 h

AUTOMOBILE À VENDRE 

DIVERS À VENDRE

DIVERS 

Christine Nicolas Tadoussac        450,00  $ 
Bruno Harvey Escoumins          66,70  $ 
Carole Caron Sacré-Cœur          66,70  $ 
Loïc Hovington-Caron Sacré-Cœur          66,70  $ 
Ginette Michaud Portneuf-sur-Mer        112,50  $ 
Jean-Yves Pâquet Escoumins        112,50  $ 
Marcelle Tremblay Sacré-Cœur        125,00  $ 
Éric Duchesne Tadoussac        125,00  $ 
Yolande Bouchard Longue-Rive          16,70  $ 
Lyne Murray Escoumins          16,70  $ 
Guy Fortin Portneuf-sur-Mer          16,70  $ 
Aline Gagné Tadoussac          16,70  $ 
Émilie Boutin Escoumins          16,70  $ 
Nathalie St-Cyr Escoumins          16,70  $ 
Lise Bouchard Colombier          16,70  $ 
Claudette Bouchard Longue-Rive          16,70  $ 
Charlotte Langlois Longue-Rive          16,70  $ 
Denise Barbeau Colombier        275,00  $ 
Louise Émond Portneuf-sur-Mer        300,00  $ 
Éric Fortin Colombier     1 000,00  $ 

Dimanche 14 janvier 2024 • 2 850 $ en prix

Jacqueline Dufour Sacré-Cœur          400,00  $ 
Danielle Tremblay Colombier          100,00  $ 
Gisèle Girard St-Marc          100,00  $ 
Manon Verreault Escoumins          200,00  $ 
Denise St-Gelais Portneuf-sur-Mer          300,00  $ 
Jacqueline Dufour Sacré-Cœur          500,00  $ 
Suzanne Lafrance Longue-Rive          500,00  $ 
Gisèle Girard St-Marc          500,00  $ 

TÉLÉVISION RÉGIONALE HAUTE-CÔTE-NORD
328, route 138, Les Escoumins, Québec GOT 1KO

Service de nouvelles • Service de publicité • Service d'enregistrement vidéo
« Au fi l de la Haute-Côte-Nord » Tél. : 418 233-2156 • Téléc. : 418 233-2340

Mercredi 17 janvier 2024  • 2 600$ en prix

Claudie au 418 587-2090

Forestville

136 pi2 | Grande fenêtre  
Salle d’eau commune  
Électricité incluse 
380$/mois plus taxes 
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PROMOTION
EN HAUTE-CÔTE-NORD

LES TARIFS : 
1 page : promotion 875 $ par parution 

1/2A ou 1/2VA : promotion 438 $ par parution 

1/4A : promotion 219 $ par parution 

1/5VA : promotion 175 $ par parution 

 ANNONCEZ VOS  
OFFRES D'EMPLOI  

TOUT LE MOIS 
DE JANVIER À  

30% DE RABAIS
 

 
PROMOTION

EN HAUTE-CÔTE-NORD

1/5 VA 
122 mm      x    125 mm 

1/4 A 
122 mm      x    156 mm 

 

PAGE  
248 mm       x             318 mm 
 

1/2 A 
248 mm      x    156 mm 

 

1/2 VA 
122 mm      x    318 mm 

 

POUR LES ENTREPRISES ET ORGANISMES DE LA HAUTE-CÔTE-NORD SEULEMENT

LES TARIFS :  
1 page :  promotion 875 $ par parution  

1/2A ou 1/2VA : promotion 438 $ par parution  

1/4A :  promotion 219 $ par parution  

1/5VA :  promotion 175 $ par parution  
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Pour tout  

savoir

AVIS/EMPLOIS

DESCRIPTION DU POSTE                      
La Municipalité de Tadoussac, toujours soucieuse 
d’offrir des services de qualité à sa population, est à 
la recherche d’un adjoint administratif ou adjointe 
administrative - ressources humaines

QUALIFICATIONS REQUISES               
• Détenir un diplôme collégial en administration  
 ou toutes expériences jugées pertinentes
• Connaissances de la suite Microsoft Office
• Connaissances générales en lien avec les  
 assurances collectives, les régimes de retraite, etc.
• Posséder un permis de conduire valide et un  
 véhicule personnel
• Maîtriser le français parlé et écrit, anglais un atout
• Être disponible occasionnellement en dehors  
 des heures régulières de travail

Toute personne intéressée doit faire parvenir son 
curriculum vitae en mentionnant le no du con-
cours, par courriel ou à l’adresse suivante d’ici le 31 
janvier 2024 :

MUNICIPALITÉ DE TADOUSSAC
Concours AMD-2024-001
Chantale Otis, directrice générale
162, rue des Jésuites
Tadoussac (Québec) GOT 2A0
Téléphone : 418 235-4446 poste 1002
Chantale.otis@tadoussac.com

Seules les personnes dont la candidature 
aura été retenue pour une entrevue seront 
contactées. Note: L’utilisation des termes 
génériques masculins est faite dans le but 
d’alléger le texte et ne comporte aucune  
discrimination. 

PRINCIPALES RESPONSABILITÉS                            
Sous la supervision de la directrice générale, le titulaire effectue : 

• Recrutement / nouveau processus d’embauche et d’accueil
• Publier les offres d’emplois et organiser des CV et des  
 demandes d’emploi
• Planifier des entrevues d’emploi et aider aux processus  
 d’entrevue
• Vérification des antécédents et des références
• Veiller au respect de l’application des diverses dispositions de  
 la convention collective et des contrats de travail et s’assurer  
 du respect de ceux-ci
• Maintenir à jour les dossiers administratifs des employés
• Effectuer la gestion des dossiers d’assurances collectives, du  
 régime de retraite à l’interne
• Soutien administratif à la comptabilité dans la gestion de  
 la paie
• Effectuer les différents rapports gouvernementaux en lien  
 avec le poste
• Effectuer les demandes de subvention et redditions en lien  
 avec les emplois
• Toutes autres tâches connexes

COMPÉTENCE REQUISES                                            
• Agir avec discernement et confidentialité
• Capacité à faire à des situations délicates
• Capacité à gérer la pression, le stress et les situations d’urgence
• Aptitude marquée pour le travail d’équipe
• Aisance dans les relations interpersonnelles.

COMPÉTENCE DE TRAVAIL                                         
• Temps plein, 35 heures / semaine 
• Régime de retraite, assurance collective
• 8 congés maladies et 4 congés mobiles
• 14 jours fériés

APPEL DE CANDIDATURES
INTERNE - EXTERNE

ADJOINTE ADMINISTRATIF -  
RESSOURCES HUMAINES

PERMANENT, TEMPS PLEIN

No DE CONCOURS ADM-2024-001
Début de l’emploi dès que possible

Gouvernement du Québec

APPEL DE CANDIDATURES GÉNÉRAL

FORMATION DU PREMIER CONSEIL 
D’ADMINISTRATION DE SANTÉ QUÉBEC
Le gouvernement du Québec est à la recherche de personnes indépendantes, expérimentées et qualifiées pour 
agir à la présidence ou à titre d’administrateurs et administratrices du conseil d’administration de Santé Québec 
en vertu de la Loi visant à rendre le système de santé et de services sociaux plus efficace.

De plus, le gouvernement du Québec sollicite des candidatures afin de procéder à la nomination 
d’administrateurs et administratrices à titre de membres ayant une expérience pertinente à la prestation de 
services de santé et de services sociaux.

En plus de correspondre aux profils de compétence, d’expertise ou d’expérience déterminés, les candidats 
et candidates doivent avoir une excellente connaissance du réseau de la santé et des services sociaux 
québécois ainsi que de son mode de fonctionnement. Les personnes nommées par le Conseil des ministres 
se verront confier un mandat d’une durée maximale de quatre ans.

Cet appel de candidatures permettra aussi de constituer une banque. Cette dernière sera utilisée lorsque 
des sièges seront vacants au sein du conseil d’administration de Santé Québec.

Vous souhaitez faire une différence dans la gestion du réseau de la santé et des services sociaux? Veiller à 
l’accomplissement de sa mission au bénéfice des usagers et usagères et de la collectivité québécoise? 
Faites-nous parvenir votre candidature avant 17 h, le 9 février 2024.

Pour en apprendre davantage sur les profils recherchés ou pour savoir comment soumettre votre candidature, 
visitez : www.emplois-superieurs.gouv.qc.ca/PostesOfferts.

RESPONSABLE DES ACTIVITÉS 
COMMUNAUTAIRES ET TOURISTIQUES

SOMMAIRE DU POSTE
Poste de 26 semaines par année, étalées sur l’année selon le calendrier établi, à raison de 35 heures/semaine.

DESCRIPTION
Sous l’autorité de la directrice générale et greffi ère-trésorière, le/la titulaire sera responsable de :

• Préparer un calendrier des évènements pour l’année avec la direction;
• Planifi er, organiser et tenir différents évènements et activités et effectuer les achats appropriés;
• Assurer une présence sur les lieux en tout temps, à chaque festivité;
• Animer les activités plein air, avec thématique ou autres;
• Écrire, composer et publiciser les activités et les évènements (affi ches, réseaux sociaux, etc);
• Accueillir divers organismes ou causes, ex : Randonnée Vélo Santé;
• Produire les rapports d’activités;
• Former, encadrer et soutenir les employés (préposé(s) au centre d’information touristique et 
 préposé(s) à la location d’équipements nautiques;
• Prendre l’inventaire des objets promotionnels et faire la mise à jour sur la plateforme Square;
• Effectuer les opérations comptables (monétaires), les encaissements et balancer la petite caisse;
• Effectuer les achats d’articles promotionnels et/ou effectuer les commandes du matériel 
 promotionnel et touristique (chandail, brochures, dépliants, etc);
• Vérifi er l’entretien des lieux;
• Voir au bon fonctionnement des réservations pour la location de canots, la navette et la location 
 d’équipements nautiques;
• Répondre aux messages téléphoniques et aux courriels;
• Préparer les horaires de travail;
• Toutes autres tâches connexes reliées à l’emploi.

Exigences du poste:
• Avoir de l’entregent, une facilité de communication, de l’écoute, de la débrouillardise et une facilité d’adaptation;
• Être disponible le soir et les fi ns de semaine lors de la tenue des activités et pour le soutien aux préposés;
• Être en mesure de recruter des bénévoles pour la participation à la préparation des activités;
• Savoir planifi er ses activités en fonction de son horaire;
• Être à l’aise avec les outils informatiques;
• Avoir de l’expérience dans un poste similaire serait un atout.

POUR SOUMETTRE VOTRE CANDIDATURE
Faire parvenir votre C.V. et une courte lettre de présentation expliquant pourquoi vos expériences et vos compétenc-
es sont pertinentes pour le poste avant le 31 janvier 2024 à 16 h, à l’adresse : direction@portneuf-sur-mer.ca

Vous êtes convoqués à L’ASSEMBLÉE 
GÉNÉRALE ANNUELLE le jeudi 

25 janvier 2024, à 13 h 30 au 
Complexe Guy-Ouellet 
(la salle Armand Topping)

BIENVENUE À TOUS!
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(JG) L’entreprise Nouveau Monde 
Graphite sera désormais la seule 
à développer le gisement du Lac 
Guéret, au nord-ouest de Baie-Co-
meau.

Le 22 janvier, elle a conclu une 
convention d’achat d’actifs avec 
Mason Resources, qui détenait 
encore 49 % des actifs. Cette tran-
saction vient consolider « la vision 
à long terme de la Société d’être 
un acteur dominant dans l’offre de 
matériel d’anode carboneutre pour 
le marché occidental ».

La convention comprend notam-
ment 74  claims désignés sur carte 
couvrant 3 999,52  hectares. La clô-
ture de la transaction devrait avoir 
lieu au plus tard le 31 janvier.

«  Les discussions commerciales 
actives de Nouveau Monde Graphite 
avec des fabricants de batteries et de 
véhicules électriques, notamment 
Panasonic Energy Co, confirment la 
forte demande en graphite projetée 
par les analystes de matériaux de 
batteries  », affirme l’entreprise par 
voie de communiqué.

Une étape importante

L’acquisition du gisement du Lac 
Guéret représente une étape stra-
tégique pour Nouveau Monde Gra-
phite. « Il nous place également dans 
une position unique sur le marché 

mondial des matériaux de batte-
ries », affirme Arne H Frandsen, pré-
sident du conseil d’administration.

« Nouveau Monde Graphite est prête 
à répondre à la croissance soutenue 
du marché avec un plan d’expan-
sion solide maintenant assuré via le 
projet minier Uatnan », ajoute Eric 
Desaulniers, fondateur, président et 
chef de la direction.

Collaboration avec les Innus

Comme le projet minier se situe sur 
le Nitassinan, territoire ancestral des 
Innus de Pessamit, l’entreprise de 
graphite souhaite travailler en col-
laboration avec la Première Nation 
innue de Pessamit.

« Nous nous engageons à impliquer 
intimement la Première Nation et à 
collaborer activement avec la com-
munauté et les parties prenantes de 
la région afin d’assurer un dévelop-
pement responsable et durable », 
souligne M. Desaulniers.

Rappelons que le projet Uatnan 
vise la production d’environ 
500 000  tonnes de concentré de 
graphite par an sur une durée de vie 
de la mine de 24 ans. Il entrevoit la 
création de plus de 100 emplois ainsi 
que la construction d’installations 
opérationnelles de concentration et 
de raffinage pour la phase 1.

Nouveau Monde Graphite sera propriétaire à 100 % du gisement du Lac Guéret avec cette 
nouvelle transaction. Photo courtoisie

Nouveau Monde 
Graphite achète  
le gisement du  

Lac Guéret
Saisissez l’opportunité de travailler dans une grande salle de 
nouvelles. Comme pigiste ou journaliste, c’est l’avantage d’être 
secondé, formé et accompagné par une direction d’information 
d’expérience et des journalistes passionnés! Soumettez votre 
candidature et venez vivre l’expérience de livrer de l’information 
à la population locale et de faire la différence dans votre 
communauté.

Vous avez étudié en journalisme ou en communication ou 
avez de l’expérience dans ce domaine? L’information est votre 
passion et la rigueur est importante pour vous?

En travaillant avec notre équipe dynamique, vous pourrez mettre 
votre talent à profit de plusieurs façons! Voici un aperçu des 
tâches qui vous seront confiées en tant que journaliste :

• Trouver des nouvelles locales dignes d’intérêt
• Effectuer des entrevues (en personne, par téléphone ou en  
 visioconférence)
• Assister à des évènements
• Créer des publications pour les réseaux sociaux
• Rédiger des articles sur divers sujets
• Prendre des photos pertinentes

Poste libre immédiatement.
 
Si ce poste vous intéresse,  
envoyez-nous votre CV  
et une lettre de présentation  
à Karine Therrien, éditrice
418 960-2090 poste 2401
ktherrien@lenord-cotier.com

Le Nord-Côtier est à la 
recherche d’un ou d’une 

JOURNALISTE 
AUX AFFAIRES
AUTOCHTONES
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« Je me sens privilégiée de pouvoir vivre 
cette expérience et j’ai hâte d’y être. »

 —Evlyne Deschênes 

La sélection des athlètes 
masculins et féminins de 
13 à 17  ans qui représen-
teront l’équipe PEN (Porte 
de l’Est et du Nord) 2024 
au Championnat national 
autochtone de hockey a été 
dévoilée. Parmi les quatre 
Nord-Côtiers choisis, cer-
tains ne seront pas à leur 
première expérience. Pour 
d’autres, l’excitation est à 
son comble. 

Anne-Sophie Paquet-T.

Les deux gardiens de but 
nord-côtiers, Jaden Rock-Mi-
chel et Evlyne Deschênes, 
seront à leur toute première 
expérience de Champion-

nat national autochtone de 
hockey. Jaden Rock-Michel 
s’est rendu sur place sans 
avoir d’attentes. 

Après avoir vu le nombre 
important de gardiens 
prêts, eux aussi, à tenter 
leur chance, il a « donné son 
110  % », explique-t-il désta-
bilisé. 

Après avoir su qu’il serait le 
premier gardien, il a ajouté, 
« j’étais fier de moi de pou-
voir représenter ma nation 
Uashat Mak Maliotenam ». 

Evlyne Deschênes sait 
qu’elle sera dans les plus 
jeunes filles de l’équipe 

puisqu’elle est âgée de seu-
lement 13 ans. 

« Je me sens privilégiée de 
pouvoir vivre cette expé-
rience et j’ai hâte d’y être », 
a précisé la jeune gardienne 
de but qui n’a jamais vécu 
un tel apprentissage sportif 
à l’extérieur de la province. 

La jeune fille joue actuelle-
ment dans l’équipe Préda-
teurs/Castor M15A.

Elle ajoute que sa saison se 

passe bien et qu’elle parti-
cipe à différentes cliniques 
de gardiens de but afin de 
continuer d’évoluer dans 
son sport. Elle vise même 
la Ligue professionnelle de 
hockey féminin dans l’avenir. 

Du côté de Jeremy Picard, 
le jeune homme en sera 
à sa troisième présence 
du Championnat national 
autochtone de hockey. 

Il a hâte de revivre cette 
expérience et vise des vic-

toires pour son équipe. 

Depuis 2002 

Le 23e  Championnat natio-
nal autochtone de hockey 
a pour but de célébrer les 
capacités athlétiques des 
athlètes autochtones de tout 
le pays. 

Ély Rock et Evlyne Des-
chênes représenteront les 
communautés de Pessamit 
et d’Essipit dans l’équipe 
féminine. Du côté des ath-
lètes masculins, Jeremy 
Picard et Jaden Rock-Michel 
représenteront respective-
ment, Pessamit et Uashat-
mak Mani-Utenam. 

Les quatre jeunes athlètes 
s’envoleront à Grandes 
Prairies en Alberta, du 5 au 
11 mai.

Evlyne Deschênes, 13  ans, vivra sa première expérience au Championnat national autochtone de hockey. Elle 
représentera la communauté d’Essipit.  Photo Geneviève Fontaine

Jeremy Picard participera pour la troisième fois au Championnat national 
autochtone de hockey. Il représentera la communauté de Pessamit. 

23e Championnat national autochtone de hockey

Quatre Nord-Côtiers sélectionnés 

(CV) Le tournoi de hockey 
de rue l’Ami junior avait 
dû être reporté en raison 
des conditions météorolo-
giques incertaines de début 
janvier. La nouvelle date est 
maintenant connue et il se 
déroulera le 17 février à la 
polyvalente des Baies de 
Baie-Comeau.

Toujours au profit de Cen-
traide Haute-Côte-Nord 
Manicouagan, le tournoi se 
tiendra sous la présidence 
d’honneur de Jean-François 

Gauthier et d’Olivier Donais. 
La billetterie et les inscrip-
tions sont encore ouvertes 
jusqu’au 13 février.

Feu dans la place centrale 
et hamburgers de brisket 
smoked meat et salade de 
chou (avec François et Fran-
cis au fourneau), glissade 
pour les enfants, surface de 
hockey pour les plus petits, 
garderie intérieure avec 
jeux et bricolage, quelques 
petits drinks chauds et 
froids, selon votre conve-

nance, voici ce qui vous 
attend.

Un trio de chansonniers 
bien connu sera présent, il 
s’agit des Chickens wings 
composés de Dominic Loi-
selle, Gabriel Desbiens et 
de Jean-Daniel Maltais. Par 
la suite, Claude Saint-Pierre, 
accompagné de ses musi-
ciens, fera son entrée.

À noter que le tournoi de 
Sacré-Cœur se déroulera au 
même moment.

L’édition  2024 du tournoi de hockey de rue se déroulera au final le 
17 février. Photo archives

Nouvelle date pour le tournoi de hockey de rue
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Les Prédateurs de la Haute-
Côte-Nord ont profité du 
tournoi de hockey mineur 
des Escoumins cette fin de 
semaine pour rendre hom-
mage aux trois joueurs qui 
ont perdu la vie en juin à 
Portneuf-sur-Mer. Les chan-
dails #55, #36 et #46 ont 
été retirés et remis à leur 
famille. 

Johannie Gaudreault

Cette cérémonie hommage 
était planifiée depuis long-

temps au sein de l’équipe 
de hockey, dont tous les 
membres ont été touchés 
par le décès de leurs amis 
Mavrick, Logan et Jérôme. 

En plus de la famille et des 
proches, plusieurs digni-
taires étaient présents pour 
l’hommage et la mise au 
jeu officielle, souligne la 
responsable des communi-
cations de l’Association de 
hockey mineur de la Haute-
Côte-Nord (AHM HCN), 
Claudine Roussel. 

Vincent Dufour, frère aîné 
de Mavrick et Logan, s’est 
chargé de la mise au jeu. 

« Ce dernier remet régu-
lièrement une partie des 
profits générés par son 
entreprise de cartes de 
hockey à l’AHM HCN », 
ajoute Mme Roussel.

En plus des chandails 
retirés, des banderoles 
commémoratives seront 
aussi installées dans l’aréna 
en mémoire de ces jeunes 
hockeyeurs qui laissent un 
grand vide au sein des Pré-
dateurs. 

Changement de lieu

La 51e édition du tournoi de 
hockey mineur des Escou-
mins a bien failli ne pas se 
tenir. 

Avec la fermeture indé-
terminée du centre sportif 
Charles-Édouard-Boucher 
avant les fêtes, les organi-
sateurs se sont tournés vers 
le complexe Guy-Ouellet de 
Forestville.

C’est donc du 19 au 21 jan-
vier que l’Association 
de hockey mineur de la 
Haute-Côte-Nord a tenu 

son tournoi  M13 réunissant 
15  équipes de partout 
sur la Côte-Nord. De plus, 
un match exhibition de la 
catégorie  M7 était aussi à 
l’horaire.

Au terme de ces deux jour-
nées de matchs, les Vikings 2 
(Baie-Comeau) ont soulevé 
le trophée des vainqueurs 
dans la catégorie A. 

Dans le B, c’est l’équipe 
Mamu-Alliance (Pessamit/
Haute-Côte-Nord) qui est 
repartie avec les grands 
honneurs. 

La mise au jeu officielle qui a lancé le tournoi de hockey mineur des Escoumins. Photo Maxime Jodoin

L’équipe Mamu-Alliance a remporté les grands honneurs dans la catégorie B.

Tournoi de hockey mineur des Escoumins

En mémoire de Mavrick, Logan et Jérôme

(JG) Après avoir annulé 
sa 20e édition la semaine 
dernière, le Boréal Loppet 
est finalement sauvé cette 
année. La compétition de 
ski de fond de Forestville 
pourra avoir lieu le 24 févier.

« On a reçu beaucoup 
de messages après avoir 
annoncé l’annulation de 
l’événement, dévoile le 
président Éric Maltais. En 
plus, on a un bel hiver avec 
la neige, il ne manque que 
le froid. »

Les organisateurs ont réussi 
à régler les problématiques 
qui menaçaient la 20e  édi-
tion, notamment la gestion 
financière ainsi que la coor-

dination de la sécurité.

« La sécurité est un élément 
crucial pour nous. Avec le 
service de sécurité incen-
die qui ne pouvait pas être 
présent, on ne pouvait pas 
tenir la compétition. On a 
trouvé des solutions qui 
nous conviennent », assure 
M. Maltais.

Même formule

L’événement se tiendra 
sous la formule habituelle. 
Les compétiteurs pourront 
s’inscrire dans des parcours 
de 7  km, 10  km, 12  km, 
24  km, 36  km et 48  km en 
style classique ou libre. Pour 
les plus jeunes ou les débu-

tants, il sera possible de 
skier sur 3,4 km ou 1,7 km.

Un souper aura lieu à la fin 
de la journée au restaurant 
le Danube bleu. Les parti-
cipants repartiront avec un 
souvenir de cette 20e  édi-
tion.

« On est content d’avoir pu 
sauver l’événement », sou-
tient le président précisant 
que les pistes seront prépa-
rées une semaine avant la 
compétition.

Les commanditaires sont 
toujours présents et Desjar-
dins assurera encore une 
fois la présentation officielle 
du Boréal Loppet.

Pour ce qui est de l’avenir, 
Éric Maltais demeure pru-
dent. « L’avenir, on verra. Ça 
prend de la relève et il faut 
la former », déclare-t-il.

Les inscriptions sont com-
mencées sur le site Internet 
borealloppet.ca.

Le Boréal Loppet de Forestville aura finalement lieu le 24  février. Photo 
Johannie Gaudreault

La 20e édition du Boréal Loppet est sauvée
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C’est le 14 janvier, à la palestre de Portneuf-sur-Mer, que les 
trampolinistes qui représenteront la Côte-Nord aux Jeux du 
Québec 2024 ont été sélectionnées.

Johannie Gaudreault

Des gymnastes des clubs de gymnastique de Baie-Comeau 
et de Forestville ont tenté leur chance. Les juges ont choisi 
Emma Tremblay (1re position), Emy Poirier (2e position), Jade 
Bouchard (3e position) et Rosalee Desbiens (4e position).

Les quatre représentantes du Club l’Envol de Forestville 
performeront donc à la finale des Jeux du Québec qui se 
tiendra à Sherbrooke du 1er au 9 mars.

D’autres athlètes ont aussi pris part à la compétition régio-
nale commanditée par la Caisse Desjardins du Centre de 
la Haute-Côte-Nord et soutenue par l’Unité régionale de 
loisirs et sports (URLS) Côte-Nord.

Dans la catégorie 11-12 ans, la première place est revenue 
à Aurélie Laurencelle. Lily-Jade Massey, Charlotte Gilbert 
et Ève Bouchard ont terminé respectivement aux 2e, 3e et 
4e rangs.

Dans la catégorie 9-10  ans, c’est Laurie Vigneault de 
Baie-Comeau qui est montée sur la première marche du 
podium. Elle était suivie de Sara-Maude Girard (2e), Brittany 
Fournier (3e) et Livia Laurencelle (4e).

Chez les R5, Camille Tremblay était la seule participante. 
Elle est donc repartie avec la médaille d’or. 

L’équipe qui représentera la Côte-Nord en trampoline lors des Jeux du Québec 2024. Emy Poirier, Emma Tremblay, 
Jade Bouchard et Rosalee Desbiens posent avec les entraîneuses Cassandra Guérin et Nancy Therrien. Photo 
courtoisie

Voici toutes les trampolinistes qui ont pris part à cette compétition. Absente sur la photo  : Emy Poirier Photo 
courtoisie

Jeux du Québec : 
les trampolinistes sont sélectionnées

(RC) Le club de gymnastique l’En-
vol de Forestville est en processus 
d’acquisition d’un sol dynamique 
qui permettra au club et à ses gym-
nastes d’aller plus haut.

Le club de gymnastique de Forest-
ville, qui accueille des gymnastes de 
toute la Haute-Côte-Nord, fera l’ac-
quisition d’un sol dynamique, une 
couche rebondissante allant sous les 
pistes larges de 6 pieds.

« En principe un vrai sol de gymnas-
tique, ça a 7 pistes avec de plots de 
mousse ou de ressorts en dessous 
pour créer un effet de rebond », 
explique Nancy Therrien, l’entraî-
neuse et fondatrice du club.

Cependant il n’y a pas assez d’es-
pace pour loger les 7  pistes et les 
autres équipements d’entraînement, 
et Nancy Therrien indique qu’il 
ne peut y avoir que 4  pistes d’une 
dimension totale de 24 par 42 pieds.

Le sol dynamique est ce qui donne 
l’impulsion aux gymnastes lors de 
l’exécution de figures acrobatiques 
à partir du sol.

L’entraîneuse prévoit recevoir l’équi-
pement dans quelques semaines, 
« si la compagnie l’a en inventaire », 
affirme-t-elle.

« Un plein sol coûte environ 40 000 $, 
et nous avons eu une soumission de 
Gymnova pour environ 33 000  $. 
S’ils ne l’ont pas en stock, on pourrait 
l’avoir seulement à l’automne pro-
chain », estime-t-elle.

« Ça viendrait vraiment nous aider. 
Quand les filles font des figures sur 
le sol régulier et arrivent ensuite sur 
un sol dynamique, elles voient la 
différence », termine Nancy Therrien.

Depuis son déménagement à la 
palestre de l’école Mgr Bouchard 
de  Portneuf-sur-Mer, le club avait 
connu un certain ralentissement au 

niveau de ses activités qui est main-
tenant chose du passé.

Pour preuve, Nancy Therrien fait 
état de gymnastes qui ont com-
mencé cette année à pratiquer la 
gymnastique qui l’accompagneront  

en compétition.

« C’est plus stable qu’avant. On 
regagne du terrain et on commence 
à avoir plus de gymnastes de par-
tout en Haute-Côte-Nord », indique-
t-elle.

Le club de gymnastique l’Envol de Forestville pratique depuis près de 2 ans à la palestre de 
l’école Mgr Bouchard de Portneuf-sur-Mer. Photo Facebook

Acquisition d’un sol dynamique 
Plus de rebond pour les gymnastes du Club l’Envol 
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799, boul. Laflèche, Baie-Comeau  
418 589-2424 
megacentreolivieroccasion.com

NOUS VOULONS ACHETER VOTRE VÉHICULE, VENEZ SUR PLACE POUR UNE ÉVALUATION GRATUITE! 

2e et 3e chance  
au crédit disponible

RAM 1500 Sport 2022 

Automatique 
31 667 KM 
5262 52 992$59 995 $ 

Cédric Tremblay 
Conseiller aux ventes

Mathieu Morin 
Directeur des ventes

Lexus NX 200t Traction intégrale 2015

Automatique 
144 161 KM 
U-680 20 993$26 995$

Subaru WRX Sport 2016

Manuelle 
108 961 KM 
2785 22 992$

RAM Promaster 1500 Low Roof 136 po 2017 

Automatique 
150 844 KM 
5265 24 992$29 995$

Ford Escape SE 2017 

Automatique 
193 665 KM 
23151B 9 993$13 995$

Audi Q5 2.0T Progressiv quattro 2016

Automatique 
103 774 KM 
U-676 21 992$24 995$

Hyundai Santa Fe 2.4L Essential 2019

Automatique 
9 845 KM 
24004A 22 993$27 495$

Hyundai Santa Fe 2.0T Preferred AWD 2020

Automatique 
91 175 KM 
24007A 24 993$31 895$

Jeep Cherokee Limited V6 4x4 2014

Automatique 
123 500 KM 
22281A 14 993$

Mazda CX-30 GX AWD 2020

Automatique 
73 025 KM 
U-689 21 993$

Buick Encore GX Preferred ST 2020 

Automatique 
22 202 KM 
5254 23 993$28 995$

Jeep Cherokee Trailhawk 4x4 2018 

Automatique 
122 676 KM 
U-677 24 993$28 995$

Hyundai Tucson 2.0L AWD 2018 

Automatique 
92 939 KM 
23127A 17 993$21 995$

Honda HR-V LX **LIQUIDATION** 2020

Automatique 
103 909 KM 
5260 21 993$25 995$

Jeep Cherokee Limited 4x4 2018

Automatique 
95 592 KM 
U-684 23 993$

Ford E-450 E-450 Superduty 16 Pieds 2017 

Automatique 
142 097 KM 
U-682 24 993$42 995$

Hyundai Santa Fe 2.4L Preferred AWD 2019

Automatique 
117 012 KM 
23171A 20 993$26 995$

Kia Sportage LX AWD Edition limitée 2020 

Automatique 
78 065 KM 
5259 21 993$25 995 $

Hyundai Kona 2.0L Preferred AWD 2020

Automatique 
 99 411 KM  
23658A 23 993$26 995$

Chevrolet Bolt EV Familiale LT 2020

Automatique 
73,012 KM 417km/66KW 
5255 24 993$29 995$

25 995$

28 495$

Kim Bouchard 
Directeur régional des  
véhicules d'occasion

NOUVEL ARRIVAGE

Chantale Desbiens 
Directrice  
commerciale

18 995$ 27 495$

NOUVEL ARRIVAGE

Raphaël Gagné 
Conseiller aux ventes
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